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ÉNERGIE   
M. Arkab reçoit une délégation du GECF 
pour suivre les préparatifs du 7e Sommet  Le ministre 

de l'Energie 
et des 
Mines, Mo-
h a m e d 
Arkab, a 

reçu, hier, à Alger, une dé-
légation du Forum des 
pays exportateurs de gaz 
(GECF) conduite par son 
Secrétaire général, Moha-
med Hamel, dans le cadre 
du suivi des préparatifs du 
7e Sommet des chefs 
d'Etat et de Gouverne-
ment du Forum, indique 
un communiqué du minis-
tère. Lors de cette rencon-
tre, qui s'est déroulée au 
siège du ministère en pré-
sence de ses cadres, les 
deux parties ont abordé 
les derniers préparatifs en 
cours du sommet, prévu à 
Alger du 29 février au 2 

mars 2024, précise la 
même source. Les deux 
parties ont, en outre, passé 
en revue les objectifs stra-
tégiques du GECF, en 
plus des voies de renfor-
cement de la coopération 
scientifique et technolo-
gique entre ses Etats 
membres pour trouver des 
solutions et des innova-
tions dans le domaine ga-
zier, notamment à travers 
l'Institut de recherches sur 
le gaz (GRI) relevant du 
Forum et dont le siège est 
à Alger. A noter que le se-
crétaire général du GECF 
et la délégation l'accom-
pagnant visiteront plu-
sieurs sites concernés par 
l'événement et s'entretien-
dront avec nombre de res-
ponsables algériens à ce 
sujet. 

Les personnes physiques exer-
çant des activités de collecte de 
déchets recyclables bénéficie-

ront d'exonération et d'allégements 
fiscaux et cela pour 43 produits recy-
clables, selon un décret exécutif pu-
blié au Journal officiel n8. Il s'agit du 
décret exécutif n 24-61, signé par le 
Premier ministre, M. Nadir Larbaoui, 
le 29 janvier dernier, fixant les pro-
duits recyclables et les modalités de 
mise en oeuvre de l'exonération et des 
allègements fiscaux accordés au pro-
fit des personnes physiques exerçant 
des activités de collecte de déchets re-
cyclables. Bénéficient de l'exonéra-
tion et des allègements fiscaux 
accordés en matière d'impôt forfai-
taire unique, les personnes physiques 
exerçant les activités de collecte du 

papier usagé et déchets ménagers 
ainsi que les autres déchets recy-
clables figurants sur la liste des pro-
duits et déchets recyclables concernés 
par ces avantages fiscaux jointe en 
annexe du décret et qui comporte 43 
catégories de produits, selon le texte. 
Ces produits incluent les déchets pro-
venant de l'agriculture, de l'horticul-
ture, de l'aquaculture, de la 
sylviculture, de la chasse et de la 
pêche, ainsi que de la préparation et 
de la transformation des aliments, en 
plus de ceux provenant de la transfor-
mation du bois et de la production de 
panneaux et de meubles, de pâte à pa-
pier, de papier et de carton, ou encore 
provenant des industries du cuir, de la 
fourrure et du textile, mais aussi des 
procédés de la chimie organique. Ils 

englobent, également, les déchets 
provenant de la mise en forme et du 
traitement mécanique et physique de 
surface des métaux et matières plas-
tiques, ainsi que des emballages et de 
leurs déchets, des déchets de 
construction et de démolition, ceux 
provenant des installations de gestion 
des déchets, des stations d'épuration 
des eaux usées ou encore les déchets 
communaux et provenant de jardins et 
de parcs. Le collecteur de déchets doit 
être titulaire d'une autorisation de col-
lecte délivrée par les services de la di-
rection de l’environnement de wilaya 
habilitée, qui devra délivrer ou refuser 
la délivrance de l'autorisation dans un 
délai ne dépassant pas un mois, à 
compter de la date de dépôt de la de-
mande, est-il mentionné dans le dé-

cret. La durée de validité de l’autori-
sation de collecte de déchets est fixée 
à six années, renouvelable, selon le 
texte législatif qui précise que le re-
nouvellement de l'autorisation ne 
donne pas lieu au renouvellement des 
avantages fiscaux. Le collecteur de 
déchets doit tenir un registre, coté et 
paraphé par la direction de l'environ-
nement de wilaya, selon la même 
source. La direction de l'environne-
ment de wilaya doit, pour sa part, 
transmettre à la direction des impôts 
de wilaya, territorialement compé-
tente, une situation semestrielle, por-
tant l'identification des collecteurs de 
déchets, leurs adresses, les quantités 
des déchets collectés ainsi que l'iden-
tification des bénéficiaires des dé-
chets collectés.

Accidents de la circulation 
36 morts et 1302 blessés en                        

une semaine   
Trente-six (36) personnes ont trouvé la mort et 1302 autres ont été blessées 
dans 1100 accidents de la circulation survenus durant la période du 28 
janvier au 3 février à travers le pays, a indiqué hier un bilan hebdomadaire 
de la Protection civile. Le bilan le plus lourd a été enregistré dans la wilaya 
de Ain-Defla avec 7 morts et 31 blessés, suite à 19 accidents de la circu-
lation, précise la même source. Par ailleurs, les éléments de la Protection 
civile ont procédé à l'extinction de 560 incendies urbains, industriels et 
autres, dont les plus importants ont été enregistrés dans les wilayas d'Alger 
(49 incendies), Oran (27) et Annaba (23), ajoute le communiqué. Durant 
la même période, 5374 interventions ont été effectuées par les services de 
la Protection civile pour le sauvetage de 351 personnes en situation de 
danger, ainsi que 4733 opérations d'assistance diverses. 
 

GECF 
Lancement officiel du site web dédié au   

7e Sommet à Alger  
Les ministres de l'Energie et des Mines, Mohamed Arkab, de la Poste et 
des Télécommunications, Karim Bibi Triki, et de la Communication, Mo-
hamed Arkab, ont présidé, hier, à Alger, la cérémonie du lancement officiel 
du site web dédié au 7e Sommet du Forum des pays exportateurs de gaz 
(GECF), prévu en Algérie du 29 février au 02 mars prochain. La cérémo-
nie de lancement du site: algeria7thgecfsummit.dz s'est déroulée au Centre 
international des conférences "Abdelatif Rahal" en présence du conseiller 
du président de la République chargé de la Direction générale de la 
communication, Kamel Sidi Said et du Secrétaire général du GECF, Mo-
hamed Hamal.

COLLECTE DE DÉCHETS  
43 produits concernées par les avantages fiscaux 

Les éléments de la 
sûreté urbaine de 
Massinissa, rele-

vant de la sûreté de 
daïra d’El Khroub 
(Constantine), ont saisi 
8.955 comprimés psy-
chotropes et arrêté 
deux individus soup-
çonnés de transport et 
de commercialisation 
de substances médica-
menteuses aux proprié-
tés psychotropes, a 
indiqué, hier, la cellule 
de communication de 
la sûreté de wilaya. 
Selon cette source, l’af-
faire a été traitée à la 
suite d’un accident de 
la circulation entre 
deux véhicules sur la 
route nationale n 3, 
près de la ville d’El 

Khroub. Une fois sur 
les lieux, les policiers 
ont constaté que la per-
sonne au volant d’un 
des véhicules acciden-
tés avait pris la fuite, 
abandonnant sa voi-
ture. La fouille de cette 
dernière a permis la dé-
couverte d’une quantité 
de 8.955 comprimés 
psychotropes de fabri-
cation étrangère, dissi-
mulées dans la 
structure d’une des 
portes arrière de la voi-
ture. L’enquête diligen-
tée après extension des 
compétences a abouti à 
l’interpellation de deux 
suspects, originaires 
d’une des wilayas de 
l’Est du pays, dont la 
perquisition des domi-

ciles, opérée après au-
torisation des autorités 
judiciaires compé-
tentes, a donné lieu à la 
découverte de 12 autres 
comprimés de même 
nature. Les deux indi-
vidus ont été conduits 
au siège des services de 
police pour la poursuite 
des investigations, a 
encore ajouté la même 
source, soulignant que 
le véhicule accidenté, 
dont le numéro de série 
était trafiqué, a été mis 
en fourrière. Après fi-
nalisation de l’enquête 
et établissement d’un 
dossier pénal, les deux 
individus ont été défé-
rés devant les autorités 
judiciaires compé-
tentes, a-t-on conclu.  

CONSTANTINE 
Saisie de près de 9000 comprimés 
psychotropes et arrestation de          

deux individus
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EN QUALITÉ DE REPRÉSENTANT DU PRÉSIDENT DE LA RÉPUBLIQUE 
Chanegriha reçu par le ministre de la   
Défense des Forces armées saoudiennes 

 Le Général d’Armée Saïd Chanegriha, Chef d’Etat-Major de l’Armée nationale populaire (ANP) a été reçu lundi par le ministre de la Défense des 
Forces armées saoudiennes, le Prince Khalid Bin Salman Bin Abdulaziz Al Saud, dans le cadre de sa visite au Royaume d’Arabie saoudite, en qualité 
de représentant du président de la République, Chef suprême des Forces armées, ministre de la Défense nationale, M. Abdelmadjid Tebboune, a indi-

qué hier un communiqué du ministère de la Défense nationale (MDN).«En qualité de repré-
sentant de Monsieur le 
président de la Répu-
blique, Chef Suprême 
des Forces armées, 
ministre de la Défense 

nationale, Monsieur le Général 
d’Armée Saïd Chanegriha, Chef 
d’Etat-Major de l’ANP poursuit 
sa visite officielle au Royaume 
d’Arabie saoudite, où il a été 
reçu, le soir du lundi 05 février 
2024, en audience par le ministre 
de la Défense des Forces armées 
saoudiennes, son Altesse royale 
le Prince Khalid Bin Salman Bin 
Abdulaziz Al Saud», précise la 
même source. 
«Cette audience, à laquelle ont 
pris part de hauts responsables 
militaires des deux parties, a été 
consacrée à l’évaluation de l’état 
de la coopération bilatérale mili-
taire entre l’Algérie et le 
Royaume d’Arabie saoudite, dont 
les relations fraternelles de 
longue date ont été tracées lors de 
nombreuses étapes déterminantes 

ayant marqué l’histoire commune 
des deux pays frères», ajoute le 
communiqué.            
Lors de cette audience, «le Géné-
ral d’Armée a prononcé une allo-
cution dans laquelle il a 
renouvelé ses remerciements 
pour l’accueil chaleureux qui lui 
a été réservé et à la délégation 
l’accompagnant», relève le 
communiqué. 
«Il a, par la même occasion, salué 
les liens bilatéraux historiques so-
lides entre les deux pays, rappe-
lant notamment le soutien 
inconditionnel du Royaume 
d’Arabie saoudite à la glorieuse 
Révolution de Libération natio-
nale». 
Le Général d’Armée a également 
«souligné la volonté de l’ANP de 
promouvoir la coopération mili-
taire entre les deux pays à de plus 
hauts niveaux et à l’étendre à 
d’autres domaines d’intérêt 
commun», conclut le communi-
qué. 

Samir L. 

LUTTE CONTRE TOUTE FORME DE CRIMINALITÉ 
L’Algérie adhère pleinement aux efforts internationaux  

Le ministre de la Justice, garde 
des Sceaux, Abderrachid Tabi a 
affirmé à Alger, que l’Algérie 

adhère «pleinement» à travers le pro-
jet de loi modifiant et complétant l’Or-
donnance n 66-156 portant Code 
pénal, aux efforts de lutte internatio-
naux contre toutes les formes de cri-
minalité grave, notamment le crime 
organisé et le terrorisme. 
Répondant aux interrogations des dé-
putés de l’Assemblée populaire natio-
nale (APN), lors d’une séance plénière 
présidée par le président de l’assem-
blée, M. Brahim Boughali, le ministre 
a déclaré que l’Algérie «adhère plei-
nement, à travers ce projet, aux efforts 
de la communauté internationale pour 
lutter contre toutes les formes de cri-
minalité grave, notamment le crime 
organisé, le terrorisme, la corruption, 
le sabotage économique et l’espion-
nage pour des parties étrangères». 
Le ministre a précisé que de nom-
breuses dispositions prévues dans le 
projet de loi «ont été introduites suite 
aux orientations du président de la Ré-
publique, notamment concernant la 
question de la protection du gestion-
naire afin de relancer l’économie et  
booster le développement, la protec-
tion des personnels de sécurité dans la 
lutte contre la criminalité et la divul-
gation de documents relatifs à la sécu-
rité, à la défense et à l’économie 
nationale». 
M. Tabi a indiqué, à cette occasion, 
que la non introduction de l’article 
119 bis modifié du code pénal, relatif 
à la prévention et à la lutte contre la 
corruption est due au fait que ce der-
nier «trouve son fondement juridique 
dans la convention des Nations unies 
contre la corruption, qui définit les 
faits constituant les crimes de corrup-
tion et ne comportant pas des actes si-
milaires à celles prévues dans l’article 

119 bis». 
Le crime stipulé dans l’article 119 bis, 
ajoute le ministre, est une «infraction 
intentionnelle à laquelle ont été intro-
duits des éléments objectifs liés au 
non-respect des lois et/ou des règle-
ments, et/ou des règles applicables 
pour constituer une faute pénale». 
Selon lui, la différence est, ainsi, claire 
entre celle-ci et «l’erreur de gestion» 
sachant que «les instances sociales 
émettent un avis sur la nature des actes 
commis, s’ils relèvent de la gestion». 
«Le pouvoir discrétionnaire du juge 
est déterminé par la disponibilité des 
deux éléments cités», a-t-il indiqué. 
L’article 119 bis modifié stipule que 
«tout agent public, conformément à la 
loi sur la prévention et la lutte contre 
la corruption, qui aura intentionnelle-
ment provoqué, en raison de l’inob-
servance des lois et/ou des règlements 
et/ou des normes de sécurité appli-
cables, le vol, le détournement, la di-
lapidation de deniers publics ou 
privés ou autres effets (documents, 
titres, actes) qui étaient entre ses 
mains du fait de sa charge, sera puni 
d’une peine de prison allant de trois 
(3) à cinq (5) ans et d’une amende de 
300.000 DA à 500.000 DA». 
Pour ce qui est de la légitime défense 
des agents de la force publique prévue 
dans l’article 149 bis 24 et des garan-
ties de l’application correcte de cet ar-
ticle, le ministre a cité «la hausse 
étonnante et inédite des cas d’outrage 
à l’égard des agents de la force pu-
blique lors de l’accomplissement de 
leurs missions», faisant état «de 998 
affaires en 2022 et 1.475 durant le 
premier semestre de 2023, au niveau 
des juridictions». 
Ce type de crimes, poursuit-il, a incité 
le président de la République à «don-
ner des instructions pour assurer, im-
pérativement, protection aux agents 

de la force publique lors de l’exercice 
de leurs missions, à travers des méca-
nismes et des moyens, dont la protec-
tion juridique, en vue de leur 
permettre de s’acquitter de leurs mis-
sions». 
«La pratique juridictionnelle en la 
matière condamne, dans la plupart des 
cas, les agents de la force publique qui 
recourent à la force pour riposter aux 
agressions commises à leur encontre 
ou sur autrui, ces dernières nécessitant 
l’application des dispositions de la lé-
gitime défense à l’exception de cer-
tains cas». 
Dans ce cadre, le ministre de la Jus-
tice a fait savoir que cet article pré-
voyait des règles pour l’application 
des dispositions de légitime défense 
par les agents de la force publique, en 
conférant, notamment au pouvoir ju-
diciaire, à titre exclusif, le pouvoir 
d’établir les cas de légitime défense à 
travers les enquêtes diligentées par ce 
dernier, qui, dispose, pour ce faire, 
d’attributions élargies lui permettant 
de découvrir la vérité», outre «l’ins-
truction qui demeure totalement indé-
pendant de l’enquête préliminaire 
menée par les officiers de police judi-
ciaire». 
M. Tabi a, par là même, fait savoir 
que le Gouvernement s’attelait à «la 
mise en place d’un cadre juridique et 
règlementaire pour les caméras porta-
tives» qui, selon le ministre, «ont fait 
leurs preuves dans les Etats l’ayant 
adopté» en ce sens qu’elles permet-
tent de «prouver les dépassements 
dont l’auteur serait aussi bien les 
agents de la force publique que les 
criminels, et ce, de manière trans-
parente». 
Concernant la mendicité des enfants 
dans le cadre d’un groupe criminel or-
ganisé, la nouveauté dans ce projet 
consiste en l’introduction de la men-

dicité avec mineur ou de son exposi-
tion à la mendicité dans le cadre d’une 
bande criminelle organisée, a indiqué 
le ministre, ajoutant que ce projet de 
loi prévoyait une peine de prison al-
lant de 5 à 10 ans. 
En ce qui concerne la liste des équi-
pements sensibles, M. Tabi a souligné 
que la législation, qui prévoit des pro-
cédures et des formalités complexes, 
ne saurait s’aligner avec le dévelop-
pement accéléré des technologies, 
exigeant ainsi d’avoir recours à une 
règlementation à même d’être au dia-
pason de ce développement. R. N.

Situation au Kosovo 
Attaf reçoit un appel             
téléphonique du    

vice-Premier ministre 
et MAE serbe 

 
Le ministre des Affaires étrangères et 
de la Communauté nationale à 
l’étranger, Ahmed Attaf, a reçu hier 
un appel téléphonique du vice-Pre-
mier ministre et ministre des Affaires 
étrangères serbe, Ivica Dacic, indique 
un communiqué du ministère. 
L’entretien a porté sur «la réunion du 
Conseil de sécurité concernant la si-
tuation au Kosovo, qui se tiendra à la 
demande de la République de Ser-
bie», précise le communiqué. 
Les deux parties ont évoqué, à cette 
occasion, «les derniers développe-
ments sur les plans sécuritaire et po-
litique dans la région du Sahel, et les 
efforts de l’Algérie pour le règlement 
des conflits et des crises dans son 
pourtour régional par des moyens pa-
cifiques, en privilégiant le dialogue et 
la négociation», conclut la même 
source. APS 
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 HARCÈLEMENT   EN MILIEU SCOLAIRE  

Voix Brisées, Espoirs Ravivés 
À l'ombre des salles de classe et des cours de récréation, un problème grave mais souvent négligé persiste : le harcèlement en milieu scolaire. Une  
réalité délicate qui affecte de nombreux élèves, ce fléau mérite une attention accrue pour créer un environnement éducatif sûr et bienveillant.Le harcèlement sco-

laire reste malheu-
reusement un 
problème récurrent. 
Des moqueries ver-
bales aux intimida-
tions physiques, les 

élèves se retrouvent souvent 
confrontés à des situations difficiles 
qui impactent leur bien-être émo-
tionnel et leur réussite académique. 
Les conséquences du harcèlement 
peuvent perdurer longtemps dans la 
vie des victimes, affectant leur es-
time de soi et leur confiance en soi. 
Face à ce défi, des efforts significa-
tifs sont déployés pour sensibiliser 
les écoles, les enseignants, les élèves 
et les parents aux méfaits du harcè-
lement. Des campagnes de sensibi-
lisation sont organisées, mettant en 
lumière les différentes formes de 
harcèlement et encourageant la 
communication ouverte. Les écoles 
s'efforcent de créer un environne-
ment propice à la prévention, favo-
risant le respect mutuel et 
l'inclusion. Au cours de notre en-
quête, nous avons recueilli des té-
moignages poignants d'élèves qui 
ont été victimes de harcèlement. Ces 
histoires révèlent la détresse émo-
tionnelle et les difficultés auxquelles 
sont confrontés ces jeunes, souvent 
en silence par peur des représailles. 
Il est impératif de donner une voix à 
ces victimes et de briser le silence 
entourant le harcèlement scolaire 
.Les éducateurs et les parents jouent 
un rôle crucial dans la lutte contre le 
harcèlement. Il est essentiel de pro-
mouvoir une communication ou-
verte entre les élèves et les adultes, 
encourageant la confiance et la prise 
de parole. Les écoles doivent mettre 
en place des protocoles clairs pour 
traiter les cas de harcèlement, assu-
rant ainsi une réponse rapide et adé-
quate. 
 

Témoignages Authentiques,      
Réalités Poignantes 

 
Il est important de noter que les té-
moignages d'élèves victimes d'har-
cèlement à l'école   sont très 
émotionnels.  Partager leurs expé-
riences, en parler a été très difficile. 
Ils ont choisi de   se confier à nous 
loin des regards, c’est le cas Meriem 
de 15 ans «J'étais en classe de troi-
sième quand ça a commencé. Des 
moqueries, des rumeurs, des mes-
sages insultants sur les réseaux so-
ciaux. Au début, j'ai pensé que c'était 
juste des taquineries, mais ça a em-
piré. Les autres élèves me traitaient 
de façon cruelle à cause de mon ap-
parence. Je me sentais isolée et dé-
primée. J'avais peur d'aller à l'école 
chaque jour. Mes notes ont chuté, et 
je me suis renfermée sur moi-
même." Malik, 14 ans, a été un souf-
fre –douleur. "Ça a commencé en 
cinquième. On se moquait de moi à 
cause de ma timidité. Les autres 
élèves disaient que j'étais bizarre et 
que je ne parlais pas assez. Au début, 
je pensais que ça allait passer, mais 
ça n'a jamais cessé. Les humiliations 

devenaient de plus en plus fré-
quentes. On me volait mes affaires, 
on m'insultait dans le couloir, et per-
sonne ne semblait vouloir m'aider. 
J'ai perdu confiance en moi, et je me 
suis renfermé sur moi-même."    
L’expérience de Lotfi 13 ans, n’est 
pas différente. "J'étais nouveau à 
l'école, et c'était difficile de m'inté-
grer. Certains élèves ont commencé 
à me faire des blagues cruelles sur 
ma façon de parler et mon accent. Ils 
m'appelaient des noms et faisaient 
en sorte que je me sente mal à l'aise. 
J'ai essayé d'en parler à un ensei-
gnant, mais j'avais peur que ça em-
pire si les autres le découvraient. 
C'était une période vraiment difficile 
pour moi. «Ces témoignages reflè-
tent certains des défis auxquels les 
élèves peuvent être confrontés en 
cas de harcèlement à l'école. Il est 
essentiel de prendre au sérieux ces 
expériences et d'encourager un envi-
ronnement scolaire sûr, respectueux 
et bienveillant pour tous les élèves. 
 
Identifier rapidement les signes 

de harcèlement 
 
L'avis des psychologues sur le har-
cèlement en milieu scolaire est una-
nime : le harcèlement a des 
conséquences profondes sur la santé 
mentale et émotionnelle des vic-
times, et son impact peut perdurer à 
long terme. Les psychologues jouent 
un rôle crucial dans la compréhen-
sion, la prévention et le traitement 
du harcèlement en milieu scolaire.  
Pour ces spécialistes, soulignent le 
harcèlement peut avoir des consé-
quences graves sur la santé mentale 
des victimes. Parmi les effets fré-
quemment observés, on trouve 
l'anxiété, la dépression, la baisse de 
l'estime de soi, et parfois même des 
pensées suicidaires. Ces effets peu-
vent persister à l'âge adulte. Certains 

psychologues mettent en lumière le 
fait que les victimes de harcèlement 
peuvent parfois adopter des compor-
tements similaires, contribuant ainsi 
à perpétuer un cycle de la victimisa-
tion. Comprendre ce phénomène est 
essentiel pour élaborer des ap-
proches de prévention et d'interven-
tion.  C’est pourquoi ils insistent sur 
l'importance de l'environnement 
scolaire dans la prévention du harcè-
lement. Un climat scolaire positif, la 
sensibilisation et la promotion de 
l'empathie parmi les élèves peuvent 
contribuer à créer un milieu propice 
au respect et à la tolérance. L’avis 
unanime des psychologues est que 
l'intervention précoce est cruciale. 
Identifier rapidement les signes de 
harcèlement, écouter les victimes et 
intervenir de manière proactive sont 
des stratégies essentielles pour éviter 
que la situation ne s'aggrave. 

 
Les parents, les gardiens du        

Bien-être  
 
Les psychologues considèrent l'im-
plication des parents comme un as-
pect crucial de la gestion du 
harcèlement en milieu scolaire. Sen-
sibiliser les parents aux signes de 
harcèlement, les encourager à 
communiquer ouvertement avec 
leurs enfants et collaborer avec 
l'école sont des stratégies recom-
mandées. Dans la bataille contre le 
harcèlement scolaire, les parents 
jouent un rôle pivot pour créer un 
environnement propice à la préven-
tion et à la prise en charge des vic-
times. Leur implication est 
essentielle à plusieurs niveaux. Les 
parents doivent favoriser une 
communication ouverte avec leurs 
enfants. En encourageant ces der-
niers à s'exprimer sur leurs expé-
riences à l'école, les parents peuvent 
détecter plus facilement les signes 

de harcèlement et intervenir rapide-
ment. Fournir un soutien émotionnel 
solide est crucial. Les enfants harce-
lés ont besoin de se sentir compris et 
soutenus à la maison. Les parents 
jouent un rôle essentiel en offrant 
une épaule sur laquelle leurs enfants 
peuvent s'appuyer pour surmonter 
les épreuves émotionnelles liées au 
harcèlement. La famille la responsa-
bilité d’éduquer les enfants sur le 
harcèlement et ses conséquences. En 
les sensibilisant aux différentes 
formes de harcèlement et en leur ap-
prenant l'importance du respect mu-
tuel, les parents contribuent à forger 
des individus conscients et empa-
thiques. Une communication étroite 
entre les parents et l'école est cru-
ciale. En collaborant avec les ensei-
gnants et le personnel éducatif, les 
parents peuvent s'assurer que l'école 
prend des mesures proactives pour 
prévenir le harcèlement et traiter les 
cas signalés de manière appropriée. 
Favoriser la confiance en soi chez 
les enfants est une arme puissante 
contre le harcèlement. Les parents 
peuvent encourager leurs enfants à 
développer une estime de soi posi-
tive, les rendant ainsi plus résilients 
face aux attaques verbales ou aux in-
timidations. En cas de harcèlement 
avéré, les parents ont le devoir d'in-
tervenir de manière responsable. 
Cela peut impliquer une communi-
cation directe avec l'école, une col-
laboration avec d'autres parents 
concernés, voire, si nécessaire, la 
prise de mesures légales pour assu-
rer la sécurité de leur enfant.  Il reste 
que les parents ont un rôle vital dans 
la prévention du harcèlement sco-
laire. Leur engagement actif, leur 
communication ouverte et leur sou-
tien émotionnel sont des éléments 
clés pour créer un environnement 
éducatif sain où chaque enfant se 
sent en sécurité et respecté.  R.S  
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«CHEBKA», À L’AFFICHE DU TNA!  
 Quand le cinquième Art alerte sur les 

dangers de «La Harga» 
La pièce théâtrale « Chebka, La nouvelle production, de l’Association «Chaâla pour le théâtre et le cinéma» de Boumerdès sera jouée, samedi prochain 
au TNA. Son principal objectif est d’éveiller les consciences sur le phénomène de l’émigration clandestine qui pousse nos jeunes à tenter, au péril de leur 

vie, de rejoindre les côtes de l’Europe. Cette pièce théâtrale, met 
en avant l’histoire d’un 
jeune homme caché 
dans une cabane isolée 
sur les rivages d’une 
ville côtière.  Il y vit 

dans un état d’attente constant. Il 
guette la nuit   pour pouvoir monter à 
bord d’un des «bateaux de la mort». 
Son rêve!?  Une nouvelle vie au-delà 
des frontières. Soudain, deux per-
sonnes inattendues font irruption dans 
son antre. La quiétude du lieu se trans-
forme en tumulte. Qui est ce jeune 
homme ? Qui sont les deux visiteurs!? 
Les évènements se succèdent et les ré-
ponses se dévoilent peu à peu. Pour la 
suite, il faut aller au TNA, samedi pro-
chain.  L’émigration clandestine est un 
phénomène complexe et souvent tra-
gique qui touche de nombreuses per-
sonnes à travers le monde. Pour 
aborder cette réalité déchirante, le 
théâtre se révèle être un moyen puis-
sant et engagé permettant de mettre en 
lumière les histoires humaines derrière 
ces migrations, d'évoquer l'empathie 
et d'encourager la réflexion sociale.  
Le cinquième art, peut offrir une pla-
teforme idéale pour explorer les récits 
individuels derrière l'émigration clan-
destine. En mettant en scène des per-
sonnages aux expériences variées, le 
public est invité à entrer dans le 
monde complexe et souvent méconnu 
de ceux qui choisissent de risquer leur 
vie pour une vie meilleure. Ces his-
toires personnelles contribuent à hu-
maniser le phénomène et à créer des 
connexions émotionnelles entre les ac-
teurs et le public. A travers des perfor-
mances théâtrales, les artistes ont 
l'opportunité de défier les stéréotypes 
et les préjugés associés à l'émigration 
clandestine. En mettant en scène des 

personnages aux motivations variées, 
le théâtre permet de montrer la diver-
sité des expériences et des raisons qui 
poussent les individus à prendre le 
risque périlleux de l'émigration clan-
destine. Cette confrontation avec la 
réalité complexe de ces histoires 
contribue à remettre en question les 
idées préconçues et à encourager une 
compréhension plus nuancée du phé-
nomène. Il peut également servir de 
moyen de sensibilisation aux causes 
sous-jacentes de l'émigration clandes-
tine. En explorant les conditions 
socio-économiques, politiques et en-
vironnementales qui poussent les in-
dividus à quitter leur pays d'origine, le 
théâtre peut susciter une prise de 
conscience sur les facteurs systé-
miques contribuant à ce phénomène. 
Cette sensibilisation peut à son tour 

encourager des discussions construc-
tives sur les solutions possibles aux 
problèmes sous-jacents. Les perfor-
mances théâtrales sur l'émigration 
clandestine ont le pouvoir d'encoura-
ger le dialogue et de susciter l'empa-
thie. En présentant des récits qui 
touchent le cœur du spectateur, le 
théâtre peut inspirer une réflexion pro-
fonde sur la condition humaine, les 
droits de l'homme et la solidarité mon-
diale. Ces discussions sont essentielles 
pour favoriser une compréhension 
mutuelle et une réponse collective aux 
défis liés à l'émigration clandestine. 
En fin de compte, le théâtre peut éga-
lement servir de plateforme pour le 
plaidoyer en faveur du changement 
social. Les artistes engagés peuvent 
utiliser leur art pour sensibiliser le pu-
blic, mobiliser des ressources et en-

courager des actions concrètes visant 
à atténuer les causes de l'émigration 
clandestine. Le théâtre devient ainsi 
un moyen de donner une voix aux 
voix autrement étouffées et de mobi-
liser la société vers une compréhen-
sion plus profonde et une action 
collective. Le théâtre joue un rôle cru-
cial dans la sensibilisation, la compré-
hension et la transformation sociale en 
abordant le phénomène de l'émigra-
tion clandestine. En mettant en lu-
mière les histoires humaines derrière 
les statistiques, le théâtre devient un 
moyen puissant de susciter la ré-
flexion et d'encourager l'action en fa-
veur d'un monde plus juste et 
compatissant. Alors bravo, au scéna-
riste Ali Tamer et son metteur en 
scène, Abdelghani Chentouf. 

R.C

A LIRE, «!UNE CANNE À PÊCHE POUR MON               
GRAND-PÈRE!» DE GAO XINGJIAN 

Dans les eaux calmes de la mémoire
L'œuvre littéraire "Une Canne à Pêche pour 

Mon Grand-Père" de 
Gao Xingjian nous plonge dans 
un récit profondément émou-
vant et introspectif, tissant une 
toile délicate de mémoire, de 
tradition et de liens familiaux. 
Dans ce chef-d'œuvre de la lit-
térature contemporaine chi-
noise, l'auteur explore avec 
finesse les complexités de la 
vie, capturant l'essence du 
temps qui passe et la transmis-
sion des héritages intangibles. 
Au cœur de ce roman se trouve 
un voyage intérieur, à la fois 
personnel et universel. Gao 
Xingjian nous guide à travers 
les méandres de la mémoire, na-
viguant entre le passé et le pré-
sent. L'utilisation métaphorique 
de la canne à pêche devient le 
fil conducteur, symbolisant la 
recherche des souvenirs enfouis 
et la quête de compréhension de 
soi. L'auteur explore la relation 
entre le temps et la tradition, 

mettant en lumière comment la 
pêche, en tant qu'activité héri-
tée, devient le reflet d'une conti-
nuité générationnelle. À travers 
les réflexions du narrateur sur la 
canne à pêche de son grand-
père, Gao Xingjian nous amène 
à méditer sur la manière dont le 
passé s'entrelace avec le pré-
sent. La plume de Gao Xingjian 
se révèle poétique et évocatrice, 
peignant des images vivantes et 
des émotions subtiles. Chaque 
phrase est méticuleusement 
choisie pour capturer l'essence 
de l'instant, créant une atmo-
sphère immersive qui transporte 
le lecteur dans les paysages de 
la Chine rurale et les souvenirs 
d'enfance du narrateur. La 
canne à pêche, tout en étant un 
simple objet, devient une méta-
phore riche de significations. 
Elle incarne la recherche de la 
sérénité, la connexion avec la 
nature, et symbolise la transmis-
sion silencieuse de la sagesse et 
des valeurs familiales. Elle 

transcende son utilité pratique 
pour devenir le lien tangible 
entre le passé et le présent. À 
travers les réminiscences du 
grand-père et les réflexions du 
narrateur, le livre résonne avec 
un écho intergénérationnel poi-
gnant. Il souligne la façon dont 
les expériences partagées, 
même simples comme la pêche, 
créent des ponts intemporels 
entre les membres de la famille, 
offrant un héritage émotionnel 
aussi précieux que la canne à 
pêche elle-même. "Une Canne à 
Pêche pour Mon Grand-Père" 
de Gao Xingjian se distingue 
par sa délicatesse littéraire et sa 
profondeur émotionnelle. C'est 
un voyage littéraire captivant 
qui nous plonge dans les eaux 
calmes de la mémoire, où 
chaque page révèle une nou-
velle couche de sens et d'émo-
tion. Un hommage tendre à la 
vie, à la famille et à la perpé-
tuité des liens qui nous unissent. 

R.C   

Réalisé par Hadjer Sebata 
Avant-première de         
«Tayara Safra»  

Produit dans le cadre des festivités de célébration 
du soixantenaire de l’indépendance, le film 
«Tayara Safra», de la réalisatrice Hadjer Sebata a 
été présenté en avant-première dimanche dernier 
à la salle Ibn Zeydoun de l’Office Ryad El Feth. 
Pour sa première réalisation, Hadjer Sebata, co-au-
trice avec Karim Khedim, a choisi de traiter, sous 
un autre angle, le thème de la révolution. Elle a fait 
appel à une pléiade de comédiens, dont Sid Ahmed 
Agoumi, Souhila Maâlem, Nouara Berrah, Fatiha 
Soltane, Nasreddine Djoudi et Laurent Gernigon. 
L’œuvre est agrémentée par une bande sonore de 
la chanson «TayaraSafra», interprétée par Nada 
Rayhane. Le film met en scène Djamila, une jeune 
algérienne, dont le frère est mort durant son ser-
vice militaire. On lui annonce qu’il a été tué par 
des «Fellagas» lors d’une embuscade, mais la vé-
rité est tout autre. C’est le capitaine qui lui fit part 
de la mort de son frère, qui est en réalité son as-
sassin. Le jeune militaire a payé son refus d’exé-
cuter un algérien lors d’une perquisition dans un 
village. C’est en essayant de tuer le meurtrier de 
son frère, qu’elle est abordée par des moudjahidine 
qui l’enrôlent dans les rangs de l’ALN. Bien 
qu’inspiré d’une histoire vraie, la réalisatrice dit 
avoir choisi la fiction.  Pour elle «l’histoire de cette 
moudjahida ne peut être résumée dans un court 
métrage».  
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 COOPÉRATION ALGÉRO-ITALIENNE 

Un pont économique  
entre Alger et Rome  

L'Algérie et l'Italie, deux nations riches de leur histoire et de leur culture, ont établi des liens solides au fil des décennies, renforçant ainsi leur          
coopération dans divers domaines. Cette collaboration étroite 

entre les deux pays a 
contribué au développe-
ment économique, à 
l'échange culturel et à la 
promotion de la paix ré-

gionale. 
La coopération économique entre les 
deux pays, a connu, ces deux dernières 
années un grand essor dans différents 
domaines.  La dernière en date, 
concerne l société italienne spécialisée 
en agriculture Bonifiche Ferraresi (BF) 
qui affiche sa disponibilité à réaliser de 
grands investissements agricoles dans 
le Sud de l’Algérie, notamment en ma-
tière de production de blé dur et de se-
mences. Et c’est justement, l’Algérie a 
toujours mis en avant son intérêt pour 
le transfert de technologie. Mais les re-
lations algéro- italiennes ne se limitent 
pas à des échanges commerciaux.  Les 
relations diplomatiques entre l'Algérie 
et l'Italie remontent à l'époque de l'in-
dépendance de l'Algérie en 1962. De-
puis lors, les deux pays ont œuvré pour 
renforcer leurs liens bilatéraux, mettant 
en place des accords et des partenariats 

dans divers secteurs. L'Italie a joué un 
rôle crucial dans la reconnaissance de 
l'indépendance de l'Algérie et a conti-
nué depuis à soutenir son développe-
ment. La coopération économique entre 
l'Algérie et l'Italie a considérablement 
augmenté au fil des ans. Les échanges 
commerciaux ont prospéré, avec un ac-
cent particulier sur les secteurs de 
l'énergie, de l'industrie, de l'agriculture 
et des infrastructures. Les entreprises 
italiennes ont participé à d'importants 
projets en Algérie, contribuant ainsi à 

la croissance économique des deux 
pays. Les investissements italiens en 
Algérie ont joué un rôle significatif 
dans le renforcement des capacités in-
dustrielles du pays. Les partenariats 
stratégiques se sont développés dans 
des domaines tels que l'énergie, la tech-
nologie, et les infrastructures, favori-
sant ainsi l'innovation et la création 
d'emplois. La coopération culturelle et 
éducative entre l'Algérie et l'Italie a 
également été mise en avant. Des 
échanges universitaires, des pro-

grammes éducatifs conjoints et des ini-
tiatives culturelles communes ont ren-
forcé les liens entre les citoyens des 
deux nations. Ces échanges ont permis 
de promouvoir une compréhension 
mutuelle et de célébrer la diversité 
culturelle. La stabilité régionale étant 
une préoccupation commune, l'Algérie 
et l'Italie ont renforcé leur coopération 
dans le domaine de la sécurité. La lutte 
contre le terrorisme et la coopération en 
matière de sécurité ont été des éléments 
essentiels de leur partenariat, contri-
buant ainsi à la stabilité de la région 
méditerranéenne. La coopération entre 
Alger et Rome continue de prospérer, 
démontrant l'importance de la diploma-
tie et du dialogue international. Les 
deux nations ont su tirer parti de leurs 
complémentarités économiques et 
culturelles pour créer une relation mu-
tuellement bénéfique. Alors que les 
défis du monde moderne évoluent, la 
coopération algéro-italienne demeure 
un exemple de collaboration fructueuse 
pour la construction d'un avenir 
commun prometteur. 

R.E 

HIKMA PHARMA ALGERIA 
 Ouverture prochaine de la 5e usine de fabrication

La 5e unité de fabrication de pro-
duits pharmaceutiques de Hikma 
Pharma Algeria sera bientôt opé-

rationnelle, annonce ce laboratoire 
pharmaceutique multinational. «A ce 
jour, Hikma Pharma Algeria a investi 
dans 4 unités de fabrication en Algérie, 
avec une cinquième bientôt opération-
nelle», lit-on dans un communiqué 
rendu public par cette entreprise de 
renom, basée au Royaume Uni et cotée 
à la Bourse de Londres. Dans sa décla-
ration, le directeur général de Hikma 

Pharma Algeria, le Dr Abdelkrim Ka-
beche a souligné que 2024 est «une 
année spéciale» pour Hikma Pharma 
Algeria car elle marque la 30e année de 
présence sur le marché algérien. «Nous 
sommes d’ailleurs particulièrement 
fiers de dévoiler notre logo anniversaire 
et notre slogan qui incarnent parfaite-
ment notre engagement continu envers 
le patient algérien», a-t-il poursuivi. 
L’entreprise propose, , une large gamme 
de médicaments pour le traitement de 
maladies chroniques telles que le dia-

bète, l'hypertension, les maladies car-
diovasculaires, le système nerveux cen-
tral et l'oncologie. Au cœur de cette 
équipe locale hautement qualifiée et 
forte de pas moins de 750 employés, fi-
gurent notamment des médecins, des 
pharmaciens et des ingénieurs. L’équipe 
compte en outre de nombreux autres 
profils de métiers et de personnel qui 
exercent selon les normes mondiales les 
plus élevées. Il est à retenir également 
que Hikma Pharma Algeria est une fi-
liale à part entière de Hikma Pharma-

ceuticals PLC (Hikma) qui est une en-
treprise pionnière, animée par un esprit 
d'innovation qui constitue l'une des va-
leurs clés du laboratoire, alignée sur la 
vision de son défunt fondateur, M. 
Samih Darwazah. L’objectif et la mis-
sion de Darwazah est de : «faciliter l'ac-
cès à des médicaments abordables dans 
la région MENA en construisant des 
unités de production conformes aux 
normes internationales et répondant aux 
besoins des différents marchés de cette 
région».   

SUR FOND DE DÉGRADATION DE LA SITUATION AU MOYEN-ORIENT 
Le pétrole se reprendLes cours du pétrole se sont repris 

en fin de séance lundi, sur fond 
de dégradation de la situation au 

Moyen-Orient et de perturbations de 
l'appareil productif russe. Le baril de 
Brent de la mer du Nord pour livrai-
son en avril a gagné 0,85%, pour clô-
turer à 77,99 dollars.La baril de West 
Texas Intermediate (WTI) américain, 
avec échéance en mars, a lui pris 
0,69%, à 72,78 dollars.La journée a 
été volatile, comme souvent ces der-
nières semaines, le WTI lâchant 
jusqu'à 1,20%, avant de se redres-
ser."Le marché est inquiet de voir les 
tensions se propager au Moyen-
Orient, avec un risque de blocage 

d'une partie de l'offre", a expliqué 
Andy Lipow, de Lipow Oil Asso-
ciates. Vendredi, les Etats-Unis ont 
procédé à une série de frappes contre 
la Syrie et l’Irak, une semaine après 
l'attaque d'un site militaire en Jordanie 
qui a entraîné la mort de trois soldats 
américains. Samedi, elle a visé des di-
zaines de cibles Houthis au Yémen, en 
riposte à des tirs de missiles contre des 
navires marchands en mer Rouge." 
Après la réplique des Etats-Unis, le 
marché attend de voir comment vont 
répondre les Houthis", a commenté 
Andy Lipow. "Cela pourrait entraîner 
d'autres attaques et menacer le trafic 
des tankers." Dès dimanche, les forces 

américaines ont détruit cinq missiles 
Houthis prêts à être lancés contre des 
embarcations commerciales, selon les 
Etats-Unis. La prime de risque qui 
s'est ajoutée aux cours reste cependant 
modérée, certains opérateurs doutant 
d'un étranglement de l'offre." A moins 
que les perturbations ne s'étendent au 
détroit d'Ormuz", unique point de pas-
sage pour les exportations de plusieurs 
producteurs majeurs du Moyen-
Orient, "les risques vont peser sur les 
prix.  Mais sans faire baisser l'offre", 
entrevoient les analystes d'Eurasia 
Group.Or, une dérive vers Ormuz 
"semble improbable, vu la réticence 
des Houthis à viser des voisins arabes 

et le souhait de l'Iran de ne pas voir les 
combats s'étendre au Golfe persique", 
ajoutent-ils .Autre foyer surveillé par 
les investisseurs, la Russie, où des 
frappes ukrainiennes sur des sites pé-
troliers se multiplient. Le gouverneur 
de la région de Volograd, Andreï Bot-
charov, a indiqué qu'un incendie pro-
voqué par une attaque au drone avait 
contraint la raffinerie du groupe Lu-
koil située dans la région à ralentir 
sensiblement son activité."Ces actions 
illustrent la vulnérabilité des installa-
tions russes", observe Andy Lipow, et 
ont crispé le marché des produits raf-
finés, en particulier le gazole, dont la 
Russie est grand pourvoyeur.   

MER ROUGE  
 Le transport de conteneurs a baissé de plus de 30%  Le transport maritime de conteneurs par la mer Rouge a chuté de 37% du 1er au 16 janvier 2024 sur un an d'après le FMI. En raison de la multiplication d'attaques des houthis contre 

des navires marchands au large du Yémen, de nombreux armateurs évitent le secteur. L'évolution de la situation est encore pour le moment très incertaine, ce qui inquiète l'institution 
internationale. Les attaques des Houthis en mer Rouge perturbent le trafic maritime dans cette zone cruciale par où transite 30 à 35% des porte-conteneurs chaque année selon la 

Commission européenne. D'ordinaire voie de passage des navires marchands reliant l'Asie à l'Europe, la mer Rouge est de plus en plus désertée. Le transport maritime de conteneurs, qui 
y représente « l'essentiel du trafic », y a « diminué de près de 30% », a déclaré ce mercredi 31 janvier Jihad Azour, directeur régional du Moyen-Orient et d'Asie centrale du Fonds monétaire 
international (FMI).  Ajoutant que « la baisse du commerce s'est accélérée au début de l'année » 2024.La plateforme PortWatch du FMI précise que le volume de transit par le canal de 
Suez, qui relie la mer Rouge à la mer Méditerranée, a baissé de 37% du 1er au 16 janvier 2024 par rapport à la même période de l'année précédente. 
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ORAN 

Ouverture du Salon national de 
l’automobile et de ses accessoires 
La première édition du Salon national de l’automobile et de ses accessoires « Bahia Auto » a été ouverte, au Palais des expositions de Hai M’dina 

J’dida d’Oran, avec la participation de plus de 40 sociétés activant dans différents domaines liés à l’automobile.Cette manifestation, orga-
nisée cinq jours durant 
sous le slogan « pers-
pectives et défis », à 
l’initiative de la société 
« Event Pro », enregis-

tre la présence de six marques auto-
mobile agréées en Algérie, à l’instar 
de Cherry, Fiat, JAC, DFG, DFSK, 
Socon et des sociétés spécialisées 
dans la fabrication de pièces de re-
changes, ainsi qu’un certain nombre 
d’institutions bancaires et de compa-
gnies d’assurance.Le wali d’Oran, 
Saïd Sayoud, a souligné, dans une dé-
claration aux médias en marge de sa 
supervision de la cérémonie d’ouver-
ture, que ce salon est le deuxième du 
genre accueilli par la capitale de 
l’Ouest algérien, soulignant que l’ex-
position présente plus de 11 types de 
véhicules de différentes marques. Il a 
indiqué que la wilaya d’Oran a été 
renforcée, fin décembre dernier, par 
l’usine automobile italienne Fiat, si-
tuée dans la zone industrielle de la 
commune de Tafraoui, et qu’elle pro-
duit actuellement un seul type de vé-

hicule. Il a ajouté que le deuxième 
sera mis en montage et production, le 
mois prochain, et la chaîne de pro-
duction et d’assemblage sera encore 
élargie dans les années prochaines.M. 
Sayoud a mis l’accent sur l’affecta-
tion de 40 hectares à proximité de 
l’usine automobile Fiat en faveur de 

plus de 20 opérateurs économiques 
dans le domaine de la sous-traitance 
pour la création de leurs unités et le 
lancement prochain de la fabrication 
de pièces de rechanges, ce qui per-
mettra de créer une dynamique éco-
nomique dans la région et générer des 
emplois.Pour sa part, le représentant 

de la société Event Pro, initiatrice de 
ce salon, Mounir Bitraoui, a indiqué 
que l’objectif de l’organisation de ce 
salon, qui revient dans la capitale de 
l’Ouest algérien après une absence de 
cinq ans, est de proposer des véhi-
cules à des prix « acceptables » et 
constitue une occasion propice pour 
les citoyens de déposer leurs de-
mandes pour recevoir leurs véhicules 
dans les délais stipulés dans le cahier 
des charges signé par les agents, soit 
dans un délai maximum de 45 jours 
».   Il a ajouté que « tout au long du 
salon, un certain nombre de voitures 
et de véhicules utilitaires seront im-
médiatement livrés, en plus de re-
mises exceptionnelles accordées par 
certains concessionnaires, allant 
jusqu’à 45.000 DA ».     Il a précisé 
qu’ »il existe un programme annuel 
pour organiser une série d’exposi-
tions et de salons d’automobiles et de 
leurs accessoires à travers les diffé-
rentes wilayas du pays, comme An-
naba, Alger et certaines wilayas du 
Sud du pays, dans le but de se rappro-
cher davantage des citoyens ».

SÉTIF   
Construction d’un nouveau marché couvertUn nouveau marché couvert, al-

liant modernité et fonctionna-
lité, sera construit au cœur de 

Sétif, sur l’emplacement du vieux mar-
ché, le plus ancien de la ville (inauguré 
au début des années 1900, rénové en 
1949 puis réinauguré après réaména-
gement en 1957 selon le  président  de 
l’ APC). 
Hamza Belayat a souligné, dans une 
déclaration, que la nouvelle structure 
commerciale constituera une «plus-
value» pour l’agglomération sétifienne 
d’autant qu’il se situe dans un endroit 
stratégique, à proximité de structures 
commerciales telles que le Park Mall 
et de nombreux équipements publics. 
L’entreprise qui sera chargée de la réa-
lisation du nouveau marché couvert, à 
sélectionner conformément à la régle-
mentation régissant l’attribution de 

marchés publics, sera connue «dans les 
prochains jours». L’étude technique du 
projet touche à sa fin, le bureau 
d’étude ayant déjà été choisi parmi 13 
postulants, a-t-il fait savoir.Belayat a, 
par ailleurs, affirmé que des «garanties 
ont été données à tous les commer-
çants qui activaient à l’intérieur de la 
structure, ainsi que dans les locaux ou-
verts à l’extérieur de la bâtisse, sur les 
quatre façades (au nombre de 170), 
quant à leur droit de se voir attribuer 
des magasins dans la nouvelle struc-
ture, en conformité avec les procé-
dures légales en vigueur».Le 
démantèlement de l’ancien marché 
qu’un violent incendie avait ravagé à 
l’été 2022, au point de conduire à sa 
fermeture et à la désaffectation de tous 
les locaux qui s’y trouvaient, a été en-
tamé il y a quelques semaines après la 

délivrance, par les parties compé-
tentes, d’un permis de démolition, a 
ajouté le président de l’APC, précisant 
que l’opération, pour laquelle d’impor-
tants moyens ont été mobilisés, est 
menée «avec beaucoup de précau-
tions» en raison de la proximité d’im-
meubles d’habitation fragiles et 
d’anciennes «haras» traditionnelles et 
ce, «pour éviter tout danger potentiel 
pour les résidents».Pour rappel, un in-
cendie particulièrement violent s’était 
déclaré, tard dans la nuit du 29 août 
2022, dans ce marché couvert, détrui-
sant plus de 50 magasins (boucheries, 
fruits et légumes et autres), mais sans 
causer de dégâts humains, à l’excep-
tion de blessures au dos occasionnées 
à un élément de la Protection civile 
qui luttait, aux côtés de plusieurs di-
zaines de ses collègues, contre le 

feu.Ce marché, couvrant une super-
ficie de 2.700 mètres carrés, compre-
nait, dans l’enceinte de la bâtisse et à 
l’extérieur, environ 120 magasins que 
leurs gérants avaient dû abandonner à 
cause des importants dommages pro-
voqués par le sinistre.La disparition 
du vieux marché couvert de Sétif, 
construit sur un site devenu, au fil des 
décennies, emblématique, car consti-
tuant un lieu de ralliement de plu-
sieurs générations de Sétifiens, avait 
ému la population locale.Les 
commerçants affectés par l’incendie 
ont été provisoirement répartis à tra-
vers les enceintes commerciales de la 
ville et de sa périphérie, telles que les 
marchés des cités Maâbouda, El-Hi-
dhab, et 750 logements, en attendant la 
livraison et l’ouverture de la nouvelle 
halle commerciale.

AMÉLIORATION DE L’AEP À BOUMERDÈS 
Affectation de plus d’un milliard DA

Une enveloppe de plus 
d’un milliard DA a été 
affectée par la wilaya de 

Boumerdès à l’amélioration de 
la distribution d’eau potable et 
des réseaux d’assainissement, au 
titre du programme de dévelop-
pement sectoriel de l’année 
2024, a-t-on appris de la direc-
tion locale des ressources en 
eau. «Ce montant considérable 
sera destiné à la réalisation de 
six grandes opérations, englo-
bant chacune des projets de dé-
veloppement», a indiqué le 
directeur du secteur, Abdelkader 
Ziouche, en marge d’une visite 
d’inspection de la wali Fouzia 
Naâma de projets de développe-

ment à travers la wilaya. 
Il a cité parmi ces opérations, at-
tendues à la réception durant 
l’année en cours, la réalisation 
de conduites de distribution 
d’eau potable à la cité Alilikia, 
commune de Boumerdès, un 
projet d’alimentation en eau po-
table(AEP) au profit de villages 
du sud de la commune de Cap 
Djinet et un autre projet AEP 
pour la commune de Ham-
madi.A cela s’ajoutent la moder-
nisation des systèmes 
d’épuration des eaux usées des 
communes de Boumerdes, Zem-
mouri et Thenia, un projet de ré-
seau d’assainissement au profit 
de la région Mezaraâd’Ouled 

Moussa, et la prise en charge des 
points noirs des rejets anar-
chiques d’eaux usées.M.Ziouche 
Abdelkader a, également, fait 
part d’une levée de gel sur le 
projet de réalisation de la Station 
d’épuration des eaux usées(Step) 
de Boudouaou El Bahri (Nord), 
soulignant que des «démarches 
sont en cours pour la mise au 
point des procédures nécessaires 
au lancement de ses travaux».La 
wilaya de Boumerdès a introduit 
une proposition auprès de la tu-
telle pour l’inscription de projets 
similaires (Step) au profit des 
communes d’OuledHaddadj, 
Hammadi, Ben Choud et Le-
gata.

El-Méniaâ 
Attribution de 5         

ambulances médicalisées     
aux structures de santé 

Cinq (5) ambulances médicalisées ont été attri-
buées aux structures de santé dans la wilaya d’El-
Méniaâ pour renforcer les capacités d’évacuation 
sanitaire, a-t-on appris auprès des services de la 
wilaya.Il s’agit de trois ambulances mises à la 
disposition de l’Etablissement public hospitalier 
(EPH) « Mohamed Chabani », au chef-lieu de la 
wilaya, alors que deux autres ont été affectées 
respectivement à la Polyclinique de la commune 
de Hassi-Lefhal et celle de la commune de Hassi 
El-Gara, a-t-on précisé.Au cours de la cérémonie 
d’attribution, le wali Mokhtar Benmalek, a mis 
l’accent sur la nécessité de préserver ces véhi-
cules médicalisés considérés, a-t-il estimé, 
comme un acquis pour le secteur de la Santé dans 
la wilaya en termes de renforcement de la flotte 
du transport médical 
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TUNISIE  

Les familles des 37 migrants     
disparus appellent les autorités à 

Les familles des 37 migrants irréguliers disparus au début du mois janvier, ont donné, hier, une conférence de presse tenue dans les locaux du Syndi-
cat nationale des journalistes tunisiens (SNJT). 

Les familles affirment que 
les autorités ont été inca-
pables de leur fournir la 
moindre information 
concernant les jeunes dis-

parus les appelant à intensifier et à 
élargir les recherches. « Les autorités 
ne font rien, on parle de cellule de 
crise mais il n’y a rien. A El Hancha 
le climat est tendu, nous sommes en 
train nous-mêmes de faire des efforts 
pour trouver des pistes mais les auto-
rités sont muettes, personne ne nous 
donne la moindre information » ont-
ils souligné. Les familles, avaient 
rappelons-le, organisé le 30 janvier un 
rassemblement pour protester contre 
l’absence d’informations sur leurs 
proches disparus en mer. Les protes-
tataires ont alors exigé l’intensifica-
tion des opérations de recherches et de 
ratissage. Les 37 migrants irréguliers 
ont pris la mer dans la nuit du 10 au 
11 janvier 2024 pour une traversée 
clandestine. Cinq jours plus tard, sans 
signe de vie de leurs proches, les fa-
milles ont donné l’alerte. Il s’agit d’un 
groupe de jeunes du même quartier. Ils 
ont entre quatorze et trente ans. Les 
autorités tunisiennes ont annoncé dans 
la foulée de l’alerte sur la disparition 

de l’embarcation que les efforts de re-
cherche se poursuivaient. Les Italiens 
œuvrent, également, de leur côté pour 
retrouver le bateau parti depuis Sfax 
et un autre parti depuis la Libye, selon 
une dépêche de l’agence de presse ita-
lienne Nova, datant du 19 janvier 
2024. Selon la même source, comme 
il n’y a aucune trace ni de l’embarca-
tion, ni de ses passagers, le sort des 
migrants tunisiens pourrait se jouer en 
Libye. L’agence Nova avance une hy-
pothèse selon laquelle l’embarcation 
partie de Sfax aurait pu être intercep-

tée par des milices libyennes. Selon 
l’Organisation internationale pour les 
migrations (OIM), près de cent per-
sonnes sont mortes ou portées dispa-
rues en Méditerranée centrale et 
orientale depuis le début de l'année 
2024.  Il convient de rappeler que les 
familles de 37 migrants irréguliers dis-
parus ont organisé, mardi 30 janvier 
2024, un rassemblement protestant à 
nouveau contre l’absence d’informa-
tions sur leurs proches disparus en 
mer. Les protestataires exigent des au-
torités l’intensification des opérations 

de recherches et de ratissage. Les 37 
migrants irréguliers ont pris la mer 
dans la nuit du 10 au 11 janvier 2024 
pour une traversée clandestine. Cinq 
jours plus tard, sans signe de vie de 
leurs proches, les familles ont donné 
l’alerte. Il s’agit d’un groupe de jeunes 
du même quartier. Ils ont entre qua-
torze et trente ans. Les autorités tuni-
siennes ont annoncé dans la foulée de 
l’alerte sur la disparition de l’embar-
cation que les efforts de recherche se 
poursuivaient. Les Italiens œuvrent, 
également, de leur côté pour retrouver 
le bateau parti depuis Sfax et un autre 
parti depuis la Libye, selon une dé-
pêche de l’agence de presse italienne 
Nova, datant du 19 janvier 2024. 
Selon la même source, comme il n’y 
a aucune trace ni de l’embarcation, ni 
de ses passagers, le sort des migrants 
tunisiens pourrait se jouer en Libye. 
L’agence Nova avance une hypothèse 
selon laquelle l’embarcation partie de 
Sfax aurait pu être interceptée par des 
milices libyennes. Selon l’Organisa-
tion internationale pour les migrations 
(OIM), près de cent personnes sont 
mortes ou portées disparues en Médi-
terranée centrale et orientale depuis le 
début de l'année 2024.

MAURITANIE  
La région de Nouakchott inaugure 21 km de réseau  

d’eau potable à Toujounine
La présidente de la Région de 

Nouakchott, Mme Fatimetou 
Mint Abdel Malek, a supervisé, 

lundi soir, l’inauguration de 21 km de 
réseau d’eau potable au quartier dit 
‘’Tiw’’ dans la mougataa de Toujou-
nine (Nouakchott nord). La construc-
tion de ce réseau s’inscrit dans le cadre 
de la troisième phase du « Projet urbain 
pour l’accès à l’eau et à l’assainisse-
ment », réalisé dans le cadre de la coo-
pération entre la Région de 
Nouakchott, le Ministère de l’Hydrau-
lique et de l’Assainissement, la Ville de 
Lausanne, les Communes suisses soli-
daires, l’Association internationale des 
Maires francophones et les villes fran-
çaises de Metz et de Bordeaux. Dans 
son allocution pour la circonstance, la 
Présidente de la Région de Nouakchott 

a indiqué que le lancement de ce projet 
vient en appui des engagements de Son 
Excellence le Président de la répu-
blique, Monsieur Mohamed Ould 
Cheikh Ghazouani, visant à fournir un 
accès à l’eau potable à tous les ci-
toyens, à travers l’extension du réseau 
d’eau, le raccordement gratuit de plus 
de 4500 familles au réseau d’eau, avec 
16 écoles dans les quartiers de la capi-
tale raccordées au réseau d’eau, ainsi 
que la distribution quotidienne de l’eau 
dans les quartiers périphériques de la 
ville qui ne sont pas encore raccordés 
au réseau. Elle a souligné la poursuite 
des interventions dans le domaine de 
la fourniture des services de base, no-
tamment l’eau potable, pour inclure 
tous les habitants des quartiers péri-
phériques de la capitale, à travers 100 

km de réseau d’eau dans le quartier « 
Dubaï » de la Moughataa de Toujou-
nine, adressant ses remerciements aux 
partenaires de la Région pour leur 
appui technique et financier afin d’al-
léger les souffrances des habitants des 
quartiers périphériques de Nouakchott 
et de leurs familles nécessiteuses. Le 
maire de Toujounine, M. Ahmed 
Salem Ould El-Vilaly, a souligné l’im-
portance du projet compte tenu de la 
forte nécessité de celui-ci dans toutes 
les communes de Nouakchott, en parti-
culier la commune de Toujounine. Il a 
déclaré que les projets réalisés par Ré-
gion de Nouakchott dans la municipa-
lité de Toujounine sont satisfaisants et 
ont permis de désenclaver de nom-
breux quartiers en pavant leurs rues et 
en éclairant beaucoup d’entre eux, en 

connectant la plupart des quartiers au 
réseau d’eau et en fournissant des ré-
servoirs d’eau aux zones qui n’étaient 
pas connectées au réseau, sans parler 
des interventions dans de nombreux 
autres domaines. Pour sa part, M. 
Pierre-Antoine Hildebrand, conseiller 
communal de la Ville de Lausanne, a 
exprimé sa joie d’assister à la cérémo-
nie d’inauguration du projet, saluant 
les efforts de l’entité dans le domaine 
de l’accès à l’eau potable, soulignant la 
nécessité d’entretenir le réseau d’eau 
par le secteur concerné. La cérémonie 
d’inauguration s’est déroulée en pré-
sence du wali de Nouakchott Nord, du 
secrétaire général du ministère de l’Hy-
draulique et de l’Assainissement, et de 
plusieurs partenaires au développe-
ment.

RÉCONCILIATION NATIONALE EN LIBYE  
La Ligue arabe appelle à l'intensification des efforts  

La Ligue arabe a appelé, lundi de-
puis Brazzaville, à l'impératif d'in-
tensifier les efforts sur la base de 

la dynamique positive du consensus in-
ternational pour appuyer la réconciliation 
nationale en Libye avec la participation 
des parties libyennes "sans exclusive afin 
que tout un chacun en sortira gagnant". 
Le représentant de la Ligue des Etats 
arabes, le Secrétaire général adjoint Hus-
sain Hindawi a déclaré dans une allocu-
tion lors de la réunion du Comité de haut 
niveau de l'Union africaine (UA) sur la 
Libye, que cette rencontre "intervient 
dans une conjoncture extrêmement déli-
cate", soulignant l'impératif de "réaliser 

la réconciliation nationale inclusive". Il 
a indiqué que la Ligue arabe suivait de 
près le processus du projet de réconcilia-
tion nationale et a participé aux travaux 
du comité préparatoire depuis la confé-
rence tenue en janvier 2023". "Alors que 
la Ligue arabe aspire à la tenue de la 
conférence sur la réconciliation natio-
nale dans la ville de Syrte en avril, nous 
réitérons la nécessité d'intensifier les ef-
forts sur la base de la dynamique posi-
tive du consensus international pour 
appuyer ce projet avec la participation 
de toutes les parties libyennes sans ex-
clusive pour que tout un chacun en sor-
tira gagnant", a-t-il dit. Il a rappelé les 

décisions du Conseil de la Ligue arabe 
qui ont mis l'accent sur l'importance de 
soutenir la réconciliation nationale in-
clusive dans l'instauration de la stabilité 
politique durable, réunir les conditions 
propices aux élections, mettre fin aux 
périodes de transition, et inciter toutes 
les parties libyennes à faire aboutir la ré-
conciliation. Dans cette optique, il a ap-
pelé à "éviter les mesures unilatérales et 
à ne pas adopter de ton provocateur sus-
ceptible de saper les efforts déployés 
pour instaurer la réconciliation". Il a re-
levé que la période précédente a vu "une 
dynamique et des efforts internationaux 
concrets pour surmonter l'impasse poli-

tique et encourager nos frères Libyens à 
trouver des solutions consensuelles", 
réaffirmant l'engagement de la Ligue 
arabe envers ce pays, pour la préserva-
tion de son indépendance et de son unité, 
et sa volonté d'apporter toute assistance 
à travers une coopération avec l'ONU, 
l'Union africaine, et toutes les parties 
concernées. En conclusion, le représen-
tant de la Ligue arabe a exhorté tous les 
Libyens, quelles que soient leurs appar-
tenances politiques ou régions géogra-
phiques, à faire prévaloir l'intérêt général 
et la voie du consensus, mettant en garde 
contre les dangers d'un prolongement de 
la crise. 
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  FRANCE 
Jean-Marie Bockel nommé ‘’Envoyé            

personnel’’ du président Macron en Afrique
L’ancien ministre de la Coopération sous la présidence de Nicolas Sarkozy en 2007, Jean-Marie Bockel, a été nommé ‘’Envoyé               

personnel’’ du président Emmanuel Macron en Afrique, a rapporté Radio France internationale.Selon une lettre que s’est 
procurée RFI, Emmanuel 
Macron a confié à Jean-
Marie Bockel la tâche de 
‘’changer le statut, le for-

mat et la mission des bases fran-
çaises en Afrique’’.L’ex-secrétaire 
d'État à la Défense et aux Anciens 
combattants, sera ainsi chargé d'ex-
pliquer aux États africains qui abri-
tent des bases françaises, à 
l'exception de Djibouti, la nouvelle 
stratégie militaire de Paris.Jean-
Marie Bockel aura ainsi pour mis-
sion d’accompagner le Sénégal, la 
Côte d'Ivoire, le Gabon et le Tchad 
dans le cadre de l’évolution de la 
présence militaire française dans ces 
pays, et ‘’en vertu de nouveaux prin-
cipes à définir en bonne intelligence 
avec ces pays’’, rapporte RFI.Seul le 
cas de Djibouti où la France dispose 
d’une base aux côtés des États-Unis 
et de la Chine, n’est pas inclus dans 
cette mission diplomatico-
militaire.Jean-Marie Bockel devrait 
faire des recommandations à Emma-
nuel Macron d'ici cet été.Le choix 
de cette personnalité par le locataire 

de l’Élysée est symbolique : Jean-
Marie Bockel avait tenu en 2008, 
des propos sur la fin de la ‘’França-
frique’’ qui lui ont coûté son poste 
de ministre de la Coopération sous 
Nicolas Sarkozy. Le 25 novembre 
2019, son fils, le lieutenant Pierre 
Emmanuel Bockel, avait péri au 
Mali lors d’un crash d'hélicoptère 
dans le cadre de l'opération Bar-
khane.Le désengagement militaire 
de la France en Afrique s’est accen-
tué après la fin de l’opération Bar-
khane. Emmanuel Macron avait 
annoncé le 27 février 2023 lors 
d’une conférence de presse à l’Ély-
sée, la réduction de la présence mi-
litaire française sur le continent et 
l’utilisation de ses bases en partena-
riat avec les armées des pays 
hôtes.La réorganisation de la pré-
sence militaire française en Afrique 
“n’a pas vocation à être un retrait ou 
un désengagement mais elle se tra-
duira par […] une africanisation, une 
mutualisation de ses grandes bases”, 
avait expliqué le président français 
qui a notamment évoqué l’idée 
d’“académies militaires cogérées”.

Le Bureau de l'Onu pour la 
coordination des affaires hu-
manitaires (Ocha) a indiqué 

hier que les zones dont Israël a de-
mandé l'évacuation en raison de ses 
attaques, équivalaient aux deux 
tiers de la superficie totale de la 
bande de Gaza. Par voie de 
communiqué, l’Ocha a précisé que 
la superficie des lieux qu'Israël 
souhaite faire évacuer dans la 
bande de Gaza, s’élève à 246 kilo-
mètres carrés, soit les deux tiers de 
la superficie totale de l’enclave as-
siégée, qui est d'environ 360 kilo-
mètres carrés.Les endroits qu'Israël 

souhaite faire évacuer, étaient oc-
cupés par environ 1,78 million de 
Palestiniens avant le 7 octobre, soit 
77 % de la population gazaouie, 
ajoute le communiqué.Depuis le 7 
octobre 2023, l’armée israélienne 
mène une guerre dévastatrice dans 
la bande de Gaza. Au 123e jour du 
conflit, le bilan des victimes s’est 
alourdi à 27 585 morts et 66 978 
blessés, en majorité des femmes et 
des enfants, selon le ministère de la 
santé de Gaza.Le conflit a provo-
qué, en outre, des destructions mas-
sives d’infrastructures, et une 
catastrophe humanitaire sans pré-

cédent, selon l’Onu.Les attaques is-
raéliennes ont provoqué le dépla-
cement forcé d'environ 1,9 million 
de Palestiniens à l’intérieur de l’en-
clave assiégée, dont la plupart se 
sont réfugiés à Rafah, ville à l'ex-
trême sud de Gaza, coupée en deux 
par la route Philadelphie, un corri-
dor de sécurité qui marque la fron-
tière avec l’Égypte.La population 
de Rafah a plus que quadruplé pour 
dépasser 1,2 million d’habitants. 
En raison du manque de loge-
ments, la plupart des déplacés es-
saient de survivre dans des camps 
temporaires.

Les États-Unis ont appelé, le 
Rwanda à "retirer" ses 
troupes accusées de soutenir 

les rebelles du M23 qui se sont em-
parés de plusieurs agglomérations 
et villes de la province du Nord-
Kivu, dans l’Est de la République 
démocratique du Congo (RDC), 
frontalière avec le Rwanda et l’Ou-
ganda. « Nous avons fermement 
appelé tous les groupes armés non-
étatiques, y compris le M23 sanc-
tionné par les États-Unis, à cesser 
les hostilités et à déposer les armes 
», souligne l’ambassade des Etats - 
Unis dans un communiqué diffusé  
à Kinshasa.« Nous appelons de 
nouveau le Rwanda à cesser de 
soutenir le M23 et à immédiate-
ment retirer les Forces armées 
rwandaises du territoire congolais, 
étant donné que leur appui à ce 

groupe armé n'a servi qu'à déstabi-
liser davantage l'est de la RDC », 
affirme la représentation diploma-
tique.Les États-Unis soulignent « 
depuis longtemps qu'il est primor-
dial que tous les Etats respectent la 
souveraineté et l'intégrité territo-
riale de chacun », conclut-elle, 
ajoutant que « toute affirmation 
contraire est fausse ».La rébellion 
du M23 défaite en 2013 par l’ar-
mée congolaise et les Casques 
bleus de l’ONU mais qui a repris 
les hostilités fin 2021, s’est empa-
rée d’importants territoires dans le 
Nord-Kivu.Ses dernières offen-
sives ont coupé le chef-lieu de la 
province Goma et quartier des opé-
rations de la mission de l’ONU 
(Monusco), de tous les axes d’ap-
provisionnement.Tous les grands 
axes routiers menant à Goma sont, 

en effet, contrôlés par les rebelles, 
après la prise le weekend dernier de 
la cité de Shasha, dans le territoire 
de Rutshuru.Après une réunion du 
conseil supérieur de la Défense 
présidée lundi soir par le président 
Félix Tshisekedi, le vice-premier 
ministre de la Défense, Jean-Pierre 
Bemba a rassuré que Goma ne « 
tombera pas » aux mains des re-
belles.Dans la région, l’armée 
congolaise compte sur l’appui des 
forces sud-africaines déployées par 
la Communauté des Etats 
d’Afrique australe (SADC) pour 
des offensives contre le M23 qui 
réclame depuis deux ans, un « dia-
logue direct » avec Kinshasa. Le 
gouvernement congolais n’a eu de 
cesse de rejeter toute discussion 
avec le M23 qu'il qualifie de "ter-
roriste".

ONU  
Israël veut faire évacuer les deux tiers de 

la bande de Gaza

ACCUSÉES DE SOUTENIR M23 
Washington appelle le Rwanda à "retirer" 

ses troupes du territoire congolais

Soudan  
 Les humanitaires        
préparent un plan pour 
venir en aide à 15         
millions de personnes 
Les Nations Unies préparent un plan pour at-
teindre 15 millions des 25 millions de per-
sonnes qui ont besoin d’une aide au Soudan 
déchiré par la guerre, a déclaré lundi Sté-
phane Dujarric, porte-parole du secrétaire gé-
néral des Nations Unies Antonio Guterres. 
Le secrétaire général adjoint aux affaires hu-
manitaires, Martin Griffiths, et le haut 
commissaire des Nations Unies pour les réfu-
giés, Filippo Grandi, participeront mercredi à 
l’annonce des objectifs à Genève, selon M. 
Dujarric. « Après près de dix mois de conflit, 
plus de la moitié de la population soudanaise, 
soit quelque 25 millions de personnes, ont 
besoin d’une aide et d’une protection huma-
nitaires », a indiqué le porte-parole.« La 
guerre a également forcé plus de 1,5 million 
de personnes à fuir à travers les frontières du 
Soudan vers des pays qui accueillent déjà 
d’importantes populations de réfugiés ».Il a 
révélé que le plan de réponse humanitaire 
coordonné par les Nations Unies pour le Sou-
dan vise à atteindre près de 15 millions de 
personnes cette année, tandis que le plan ré-
gional de réponse aux réfugiés vise à soutenir 
près de 2,7 millions de personnes dans cinq 
pays voisins.Les pays voisins du Soudan qui 
accueillent des réfugiés sont la République 
centrafricaine, le Tchad, l’Egypte, l’Ethiopie 
et le Soudan du Sud.L’Organisation inter-
nationale pour les migrations (OIM) a affirmé 
que les neuf millions de personnes déplacées 
à l’intérieur du Soudan en font la plus grande 
crise de déplacement interne au monde.Le 
dernier rapport de situation sur le site Internet 
du Bureau de la coordination des affaires hu-
manitaires des Nations Unies signale que 3,5 
millions de personnes ont été déplacées de la 
capitale Khartoum depuis le début du conflit 
le 15 avril 2023. 
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Les ravages du racisme invisible 
ou la partie cachée de l’iceberg 

De nos jours, ni le silence, l’indifférence, la banalisation, et encore moins l’ignorance, le déni ou l’arrogance ne sont 
intelligibles face au phénomène du racisme. En cette Décennie inter-

nationale des personnes 
d’ascendance africaine 
2015-2024, il est impé-
ratif d’entreprendre un 
processus de conscienti-

sation sociale, à la fois historique, cri-
tique et éthique. C’est une 
responsabilité à la fois individuelle et 
collective. Nos recherches sur l’anti-
racisme et l’éducation antiraciste nous 
ont menés à considérer la centralité de 
ce combat pour contrer les injustices 
sociales raciales. Nous nous sommes 
intéressés aux manifestations et aux 
effets du racisme invisible, dont l’am-
pleur est bien représentée par la partie 
immergée d’un iceberg. Le modèle de 
l’iceberg permet de distinguer cinq 
strates de racisme. La pointe repré-
sente le racisme visible ou racisme in-
dividuel. Dans la partie immergée : le 
racisme invisible, qui comprend le ra-
cisme institutionnel, sociétal, civilisa-
tionnel et potentiel. Cette métaphore 
permet de comprendre que le racisme 
visible et ses macro-agressions (meur-
tres, brutalité, profilage racial, mal-
veillance, arrogance, injures, déni), ne 
sont que la pointe de l’iceberg. En 
dépit de la gravité des actes et de la sé-
vérité des effets du racisme visible, les 
effets les plus dévastateurs pour les 
personnes «!racialisée!» sont causés 
par les micro-agressions du racisme 
invisible. Celui-ci s’exerce de manière 
inconsciente et sert de socle de valida-
tion, de justification et d’impunité face 
aux macro-agressions du racisme vi-
sible. Inspirés des théories antiracistes 
(dont celle de Scheurich et Young, 
nous distinguons donc cinq strates de 
racisme. La pointe de l’iceberg repré-
sente le racisme visible ou racisme in-
dividuel. Dans la partie immergée : le 
racisme invisible, qui comprend le ra-
cisme institutionnel, sociétal, civilisa-
tionnel et potentiel. 

Le racisme individuel 
Le racisme individuel, se présente 
dans diverses situations du quotidien, 
de manière ouverte ou couverte. Ou-
vert, il désigne des actes délibérés et 
explicites, exercés dans le but d’humi-
lier, exclure, agresser ou éliminer une 
personne radicalisée. La mort en di-
rect de George Floyd, suffocant sous 
le genou d’un policier blanc, en est 
l’exemple ultime. C’est le « théâtre du 
racisme » ouvertement mis en scène. 
Couvert, il désigne des actes délibérés, 
mais exercés indirectement, en évo-
quant des arguments fallacieux pour 
refuser un logement, un emploi, l’ac-
cès à l’éducation, aux transports ou 
autres à une personne radicalisée. La 
mort de l’Afro-Américain George 
Floyd, suffocant sous le genou d’un 
policier blanc, a soulevé la commotion 
à l’échelle mondiale. Pour contrer les 
actes du racisme individuel, des ins-
titutions telles la Commission des 
droits de la personne, l’Observatoire 
international sur le racisme et les dis-
criminations, et des organismes 
comme la Ligue des Noirs-es du Qué-
bec ainsi que le Centre de recherche-
action sur les relations raciales 
(CRARR) assurent une vigie. Au Qué-
bec, le mouvement antiraciste est plus 
diversifié et plus audible qu’avant. De 
nouvelles voix émergent comme l’an-

thropologue Émilie Nicolas, la poé-
tesse Natasha Kanape Fontaine, l’écri-
vaine afro-féministe Robyn Maynard, 
l’auteure-compositrice-interprète 
Jenny Salgado, le documentariste Will 
Prosper, l’avocat Fabrice Vil, l’histo-
rien et rappeur Aly Ndiaye, alias 
Webster. Qu’elles soient activistes, 
communautaires, culturelles, acadé-
miques ou institutionnelles, de mul-
tiples formes de prise de parole sont 
nécessaires. 

Le racisme institutionnel 
Le racisme institutionnel apparaît dans 
les institutions à travers leurs poli-
tiques, règles, procédures et pratiques. 
La culture institutionnelle reflète les 
valeurs et discours sociaux du groupe 
dominant et, insidieusement, agit au 
détriment des personnes «! raciali-
sées! ». Le mythe de l’égalité des 
chances justifie l’iniquité dans les dé-
cisions, tandis que le refus des diver-
sités concourt aux exclusions sociale, 
individuelle et collective. A l’école, 
par exemple, les décisions pédago-
giques ou administratives prises à 
l’encontre des enfants!» racialisés!» 
sont, dans l’ensemble, immédiates, 
plus sévères et ambiguës, en ayant re-
cours à des arguments faibles mais va-
lidés.Au Canada, en général, les 
communautés noires vivent des condi-
tions scolaires et sociales qui les met-
tent en état de vulnérabilité. 
Cependant, la référence au racisme 
institutionnel, en action dans des situa-
tions de ce genre, est quasi absente, 
surtout dans les milieux francophones. 

Le racisme sociétal 
Le racisme sociétal fait référence aux 
valeurs, normes, attitudes et compor-
tements culturels d’une société tels 
qu’ils apparaissent dans les discours 
sociaux et les médias. La résultante est 
la disqualification des communautés 

racialisées dans leurs identités, altéri-
tés et citoyennetés. La sous-représen-
tation des personnes racialisées dans 
certaines disciplines, professions et 
postes de pouvoir, associée à leur sur-
représentation dans des disciplines, 
professions et postes socialement dé-
valorisés est une illustration du ra-
cisme sociétal. Il contribue ainsi à la 
non-reconnaissance de la contribution 
des personnes racialisées, à des injus-
tices socio-environnementales criantes 
et pose des freins puissants à leur dé-
veloppement individuel et collectif. 

Le racisme civilisationnel 
Le racisme civilisationnel réfère à des 
aspects inconscients, enfouis dans 
l’élaboration de la pensée. L’Europe 
s’est construite en conquérant « 
l’Autre » dans toutes les régions du 
monde (Amériques, Afrique, Asie, 
Australasie, Moyen-Orient). Son his-
toire est basée sur la «!racialisation!», 
la déshumanisation, la chosification, 
l’exploitation, le droit de cuissage et 
l’esclavage. Le racisme anti-Noirs 
puise ses racines dans cette strate pro-
fonde qu’est le racisme civilisationnel. 
Pour justifier le racisme, les sciences 
ont construit un imposant édifice de 
savoirs enchâssés dans les disciplines 
enseignées (arts, géographie, histoire, 
langues, mathématiques, religion, 
sciences de la nature).L’une des mani-
festations les plus ostentatoires du ra-
cisme civilisationnel sont les « zoos 
humains », qui existent encore sous 
une forme plus subtile dans des expo-
sitions qui simulent, par exemple, des 
scènes clichées de la vie quotidienne 
d’un peuple ou d’un groupe «!racia-
lisé!». 

Le racisme potentiel 
Le racisme potentiel est ancré dans 
l’esprit des personnes racialisées, mais 
ses effets sont bien réels. Il désigne un 

acte raciste non encore manifesté, 
mais si bien intériorisé par la personne 
racialisée, que cette dernière est 
constamment en état d’alerte. L’agres-
sion imaginée ne se réalisera peut-être 
pas, cependant, cette potentialité est 
une violence en soi. Le racisme poten-
tiel est une réponse individuelle à un 
trauma collectif. Il est caractérisé 
comme étant « écosystémique » car il 
se manifeste dans tous les systèmes 
sociaux et ses impacts se font sentir 
dans tous les aspects de la vie des per-
sonnes racialisées. Leur réaction au 
racisme potentiel est un réflexe de sur-
vie. 
Lutter contre le racisme invisible 

Le racisme individuel, pointe de l’ice-
berg du racisme, reçoit toute l’atten-
tion, tandis que le racisme invisible 
demeure presque complètement 
ignoré alors que ses strates agissent en 
profondeur, validant et assurant la pé-
rennité du racisme. On dit que le ra-
cisme est systémique quand il est 
présent en tout système du social, 
mais il est aussi systématique lorsqu’il 
se présente en toute situation de vie. Il 
devient chronique quand il est présent 
en tout temps, est effectif ou potentiel. 
Les actions antiracistes à entreprendre 
doivent aborder l’iceberg du racisme 
dans sa complexité et dans chacune 
des strates. Il faut agir de la pointe 
jusqu’aux profondeurs de l’iceberg 
par la résistance, la déconstruction, la 
détoxification de nos discours et de 
notre pensée, la décolonisation, le 
combat et l’émancipation. Guérir du 
trauma du racisme suppose de plonger 
en profondeur. 
 

Gina Thésée 
Professeure (Université du Québec 

à Montréal)
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Coupe d'Algérie  
Les 1/16es de finale fixés  

aux 23 et 24 février
La Fédération algérienne 
de football (FAF) a fixé au 
week-end du 23 et 24 fé-
vrier, le déroulement des 
matchs des 1/16es de finale 
de la Coupe d'Algérie 
2023-2024, selon le pro-
gramme publié sur son site 
officiel. 
 DD eux matchs restent à 

disputer pour la mise 
à jour des 1/32es de 
finale de l'épreuve po-
pulaire : MC El 
Bayadh (L1) - CRB 

Mecheria (L2), programmé le lundi 19 
février à 14h00, et le choc JS Kabylie 
(L1) - CR Belouizdad (L1), dont la 
date reste à fixer.        
Deux matchs des 1/16es de finale sont 
reportés à une date ultérieure : USM 
Alger (L1) - MB Rouissat (Inter-ré-
gions) et le vainqueur de JS Kabylie-
CR Belouizdad contre l'AS Khroub 
(Ligue 2). 
L'ASO Chlef, tenante du trophée, s'est 
qualifiée en s'imposant vendredi en 
déplacement face à l'AB Barika (Inter-
régions) 2-1. 
Voici par ailleurs le programme des 
1/16es de finale: 
Vendredi, 23 février: 
NA Husseïn-Dey (L2) - MO Constan-
tine (L2) 15h00 
ASO Chlef (L1) - US Biskra (L1) 
15h00 
Hydra AC (Inter-régions) - JSD Jijel 
(Inter-régions) 15h00 
USM Khenchela (L1) - GC Mascara 
(L2) 15h00 
CA Batna (L2) - USM Annaba (L2) 
15h00 
CR Zaouia (Inter-régions) - MC Alger 
(L1) 15h00 

ES Sétif (L1) - CS Constantine (L1) 
16h45 
Samedi, 24 février: 
Paradou AC (L1) - MC Oran (L1) 
14h30 
WA Tlemcen (Inter-régions) - JS 
Saoura (L1) 14h30 
IS Tighenif (Inter-régions) - ES Mos-
taganem (L2) 14h30 
JS Azazga (Inter-régions) - CR Ben 
Badis (Inter-régions) 14h30 

US Chaouia (Inter-régions) - R. Bou-
gaâ (Inter-régions) 14h30 
O. Akbou (L2) Vs MC El Bayadh (L1) 
- CRB Mecheria (L2) 14h30 
ES Ben Aknoun (L1) - ASM Oran 
(L2) 15h00 
Reportés à une date ultérieure: 
USM Alger (L1) - MB Rouissat (Inter-
régions)                     
Vainqueur JS Kabylie (L1) - CR Be-
louizdad (L1) Vs l'AS Khroub (L2).

Besoin de renfort  
ES Sétif fait signer Cinq 

nouvelles recrues 
L'ES Setif a annoncé la 
signature de cinq nou-
velles recrues pour le 
mercato d'hiver 
2023/2024. 
L'Entente de Setif a en-
registré l'arrivée de 
Ramdhane Hitala en pro-
venance du MC El 
Bayadh (Ligue 1 Algé-
rie). Ahmed Guettaf qui 
devait déjà rejoindre le club sétifien durant le mercato 
estival en provenance de Saint-Priest en France mais 
qui n'a pu être qualifié que pour cette seconde partie 
de saison. 
Tahar Benkhelifa et Abdesslam Bouchouareb tout deux 
en provenance de l'USM Alger ont également signé à 
l'ESS. Enfin le cinquième joueur est l'attaquant Abde-
lazi Mouley, 24 ans de l'ASO Chlef. 
 

Ligue 2 (11e journée-mise à jour) 
AS Khroub - CA Batna à 
huis clos mercredi à Sétif   

Le match AS Khroub - 
CA Batna comptant pour 
la 11e journée du cham-
pionnat de Ligue 2 de 
football, groupe Centre-
Est, se disputera mer-
credi au stade 8 mai 
1945 à 14h00 à huis 
clos.  
Cette rencontre en re-
tard, qui devait se jouer 
le 12 janvier dernier, n'avait pas eu lieu en raison des 
incidents survenus ce jour-là au stade de Khroub. 
La commission de discipline de la LNFA avait dans un 
premier temps donné match perdu pour les deux 
équipes, avant que la commission fédérale de recours 
ne rejette cette décision en décidant de programmer de 
nouveau le match mais à huis clos et sur terrain neutre. 
Pour rappel, le CA Batna occupe la 3e place avec 28 
points tandis que l'AS Khroub est logée à la 9e place 
avec 17 points à l'issue de la 15e et dernière journée de 
la phase du championnat de L2 amateur groupe Cen-
tre-Est. 
 

Illustré en en Angleterre 
Benrahma : « Je reviens en 
France pour confirmer » 

Dans un entretien accordé à l’organe de presse de 
l’Olympique Lyonnais, Said Benrahma, s’est confié sur 
son arrivée au sein de la formation rhodanienne.  
« J'ai joué en Ligue 1, mais j'étais super jeune et je suis 
très content de revenir en France, à l'Olympique Lyon-
nais, a confié l’attaquant algérien. Je ne pense pas que 
ce soit un retour, c'est une nouvelle histoire qui 
commence. Quand je suis parti, j'étais jeune, j'avais be-
soin de découvrir autre chose, de jouer pour montrer 
mes qualités, je l'ai fait. J'ai plus réussi à l'étranger 
qu'en France et là, je reviens pour confirmer ». 
Said Benrahma a enchaîné : « C'est un club historique, 
qui a une grande histoire. De grands joueurs sont pas-
sés par là et c'est un grand club. Quand on parle de 
Lyon, on en dit que du bien. J'appréciais beaucoup 
Hatem Ben Arfa que j'ai suivi en étant jeune. Il y a 
aussi Juninho, Benzema, il y a tellement de joueurs qui 
sont passés par là ». 
 

Buteur face à Genk 
Amoura dans le onze de la 

24e journée 
Mohamed Amoura, la jeune pépite offensive algé-
rienne, fait partie de l’équipe-type de la 24e journée du 
championnat belge du très sérieux média local RTBF 
Sport. 
L’attaquant algérien a donné la victoire aux siens, ce 
weekend, en inscrivant le seul but de l’Union Saint-
Gilloise face à Genk (0-1). Il continue ainsi son excel-
lente saison avec 20 buts inscrits et 4 passes décisives 
offertes. 

Zoumana Simpara non retenu 
Jugurtha Hamroun fait 
son retour à la JSK 

La JS Kabylie a renforcé son secteur offensive à 
quelques heures de la fin du mercato hivernal. 
En effet, après la venue du meneur de jeu Malien, 
Mamado Traoré, la JS Kabylie s'est engagé avec 
un attaquant d'expérience en provenance du club 
qatari d'Al- Khor. 
Il s'agit de Jugurtha Hamroun (35 ans), un joueur 
qui a eu un bref passage au club durant la saison 
2014-2015. 
Hamroun a roulé sa bosse dans le golfe et en Eu-
rope où il a porté le maillot du club roumain de 
Steaua Bucarest, avec qui il a pris part à la Ligue 
des Champions. 
Les Kabyles espérent bénéficier de l'expérience de 
Hamroun pour faire bouger le compartiment offen-
sif. 
D’autre part la direction de la JS Kabylie a décidé 
de faire l’impasse sur l’ancien attaquant de Toulon, 
Zoumana Simpara lors de ce mercato hivernal. 
Présent depuis jeudi dernier en Algérie afin de si-
gner son contrat en compagnie de son compatriote, 
Mamadou Traoré qui a officialisé son engagement 
pour une durée de deux ans et demi avec les Ca-
naris, à la dernière minute, la direction de club a 
décidé de ne pas retenir l’attaquant malien, et ce, 
après avoir soumis le joueur à des examens médi-
caux approfondis qui ont révélé des résultats né-
gatifs.

Après avoir créé l'exploit avec la Mauritanie 
Amir Abdou emballé par l’idée de 

succéder à Belmadi  
Dans un entretien 
accordé au journal 
Compétition, le sé-
lectionneur de la 
Mauritanie est re-
venu sur la rencon-
tre face à l'Algérie 
et a montré une cer-
taine envie de coa-
cher l'Algérie.  
Après avoir créé 
l'exploit de qualifier 
les Comores en hui-
tièmes de finale de 
la Coupe d'Afrique 
des Nations en 
2022, Amir Abdou 
a réitéré ce même 
exploit en 2024 
avec la Mauritanie. 
Ces performances poussent de nombreuses sélections à la re-
cherche d'un entraîneur à se pencher sur l'actuel coach de la Mau-
ritanie, Amir Abdou. 
Interrogé par le journal Compétition, Amir Abdou s'est dit flatté 
par l'intérêt porté par les algériens tout en expliquant qu'il n'y a 
pas eu de contact officiel entre ses représentants et la fédération 
algérienne : « Montrez-moi, un entraineur qui refuse l’Algérie ? 
Je ne peux être insensible à l’appel d’une grande nation de football 
telle que l’Algérie. Cependant, je dois préciser qu’à l’heure où je 
vous parle, il n’y a eu aucun contact entre l’agence qui me repré-
sente et la Fédération algérienne.» 
Au cours de l'entretien il est également revenu sur la défaite de 
l'Algérie face à la Mauritanie «On a surtout joué avec nos moyens, 
et réussi à déjouer les Algériens. En plus, le but qu’on a marqué 
est arrivé au bon moment (37’). Comme vos joueurs ont abordé 
ce match avec la peur, ils ne s’attendaient pas à ce que la Mauri-
tanie ouvre le score. On a senti après ce but que les Algériens 
avaient pris un sérieux coup derrière la tête. De toute façon, après 
avoir perdu nos deux premiers matches, on n’avait pas d’autre al-
ternative que de gagner pour finir troisième. Seulement, il fallait 
y croire et tout donner pour chercher la qualification ». 
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La moitié des Lacs et réservoirs 
du monde se vide à vue d’œil  

L’eau douce est une ressource précieuse et sa quantité diminue dans plus de la moitié des lacs et réservoirs du monde, relate une étude. Les conséquences 
de ce déclin sont nombreuses, d’où l’importance d’une meilleure gestion au niveau mondial mais aussi au niveau régional. La quantité d'eau diminue 

dans plus de la moitié des 
lacs et réservoirs du 
monde, menaçant une 
source vitale d'eau 
douce, selon une nou-

velle étude qui attribue largement 
cette tendance au réchauffement cli-
matique et à leur utilisation excessive 
par les humains. Environ un quart de 
la population mondiale vit dans une 
zone comportant un lac ou un réser-
voir (plan d'eau régulé par un barrage) 
qui s'assèche, alerte cette étude pu-
bliée dans la prestigieuse revue 
Science.« Les lacs sont en danger au 
niveau mondial, et cela a de vastes im-
plications, a déclaré à l'AFP Balaji Ra-
jagopalan, professeur à l'université de 
Colorado Boulder, et co-auteur de 
l'étude. Ils permettent aux sociétés et 
à l'humanité de vivre, et pourtant ils ne 
reçoivent pas le respect qu'ils méritent 
». Les lacs couvrent environ 3 % de la 
surface terrestre, mais représentent 87 
% de l'eau douce liquide sur Terre. Ils 
sont utilisés pour la consommation 
humaine, l'agriculture, ou encore la 
production d'électricité. De précédents 
travaux se sont déjà penchés sur le dé-
clin des plus gros lacs individuelle-
ment. Mais cette étude est la première 
à offrir une vue détaillée des ten-
dances au niveau mondial, et des 
causes des changements observés, 
grâce aux observations de satellites. 
Au total, les chercheurs ont étudié 1 
972 étendues d'eau, représentant la 
vaste majorité des lacs naturels (en se 
concentrant sur ceux de plus de 100 
km2) et des réservoirs. Sur la période 
de quasiment 30 ans étudiée (de 1992 
à 2020), l'étude conclut qu'ils se sont 
vidés de l'équivalent de toute la 
consommation en eau des États-Unis 
en 2015.  L'étude comporte un résul-
tat inattendu : les lacs perdent non 
seulement de l'eau dans les zones 
arides, mais également dans les ré-
gions humides. « On considère géné-
ralement que quand le climat se 
réchauffe, les régions arides s'assè-
chent encore plus, et que les régions 
humides deviennent plus humides », 

explique Balaji Rajagopalan. Mais 
même dans ces dernières, « les lacs 
sont en déclin », ce qui est « surpre-
nant », a-t-il souligné, en donnant 
l'exemple de l'Inde. Pour déterminer 
les causes des tendances observées, 
les scientifiques ont découpé leur ana-
lyse en fonction du type d'étendue 
d'eau. Pour les lacs naturels, ils attri-
buent environ la moitié des pertes en 
eau aux activités humaines et aux 
températures en hausse, qui provo-
quent une évaporation accrue- ce der-
nier facteur étant lié au changement 
climatique. Mais un autre facteur im-
portant, à savoir le manque de préci-
pitations, « peut aussi être attribué au 
changement climatique à certains en-
droits », relève Balaji Rajagopalan. 
De plus, humains ou troupeaux peu-
vent être amenés à consommer davan-
tage d'eau à cause de températures 
plus élevées. « Clairement, l'em-
preinte du changement climatique est 
déjà là », dit le chercheur. Concernant 
les réservoirs, la construction de nou-
veaux barrages a permis d'accroître 
globalement leur volume d'eau, mais 

près de deux tiers des gros réservoirs 
sont en déclin. L'accumulation de sé-
diments était le principal facteur ré-
duisant leur capacité de stockage, 
même si les sécheresses en affectent 
également certains, comme dans le 
sud-ouest des États-Unis. Les consé-
quences de ce déclin sont nom-
breuses. Le manque d'eau peut 
provoquer des déplacements de popu-
lation. La qualité de l'eau peut aussi 
être affectée si le niveau d'un lac est 
bas. Comme les océans, les lacs 
stockent en outre du carbone, et ne 
jouent plus ce rôle lorsqu'ils dispa-
raissent, aggravant en retour le ré-
chauffement climatique.  
Provoquer une prise de conscience 
Mais le message des chercheurs n'est 
pas fataliste : ils cherchent au 
contraire à provoquer une prise de 
conscience. Pour certains lacs, « il 
n'est pas trop tard pour intervenir », 
souligne Balaji Rajagopalan. Les dé-
cideurs sont maintenant « armés d'in-
formations ». Une carte interactive a 
été créée à partir des résultats de 
l'étude, détaillant la tendance obser-

vée pour chaque lac.« Un déclin mon-
dial de la disponibilité en eau est in-
quiétant, mais ne doit pas éclipser les 
différences régionales, a commenté 
pour l'AFP Hilary Dugan, spécialiste 
en limnologie à l'université du Wis-
consin à Madison. Comprendre les 
variations lac par lac donnera aux res-
ponsables une meilleure compréhen-
sion des risques dans leur 
juridiction! ».les auteurs de l'étude 
plaident pour davantage de contrôles 
et de suivis, notamment des plus pe-
tits lacs bénéficiant de moins d'atten-
tion, et pour une gestion au niveau 
régional, en considérant plusieurs lacs 
en même temps, sur le modèle de la 
gestion des rivières par plusieurs ju-
ridictions à la fois. Enfin, ils souli-
gnent l'importance des mesures 
préventives, comme le report sur une 
autre source en eau si le seuil d'un lac 
atteint un niveau critique. « Les lacs 
sont d'une importance capitale. Nous 
devons en prendre soin, et ils pren-
dront soin de nous », martèle Balaji 
Rajagopalan.  

R.E  

 Et si les animaux pollinisateurs disparaissaient ?
Les insectes pollinisateurs tels 

que les abeilles domestiques 
jouent un rôle essentiel dans le 

maintien de l’environnement naturel 
et des cultures. Le déclin des popula-
tions d’abeilles mellifères est un pro-
blème mondial avec des répercussions 
importantes sur la pollinisation des 
plantes et notre survie à long terme 
dans le contexte du changement cli-
matique. Que se passerait-  il  si les 
animaux pollinisateurs disparaissaient 
?Les preuves du réchauffement clima-
tique et des conséquences dramatiques 
sur les pollinisateurs s’accumulent. 
La menace que cela représente ne 
semble pourtant pas être appréhen-
dée à sa juste valeur.Le réchauffe-
ment rapide de l’atmosphère terrestre 
modifie la composition de tous les 
écosystèmes actuels, sans compter la 
disparition des habitats et l’utilisation 
de pesticides. Avec l’augmentation 
de la température, les communautés 

écologiques ont commencé à changer 
et devraient changer encore davan-
tage dans les années à venir. Il a déjà 
été démontré que les changements 
climatiques, dont la hausse des tem-
pératures, modifient la valeur adap-
tative et l’aire de répartition des 
espèces et, par conséquent, affectent 
la dynamique des communautés au 
sein d’un écosystème et notamment 
les pollinisateurs. En effet, les popu-
lations d’abeilles sont en déclin. Plus 
de la moitié des espèces de chauves-
souris aux États-Unis sont en grave 
déclin ou classées en voie de dispa-
rition. Et des scientifiques internatio-
naux ont récemment annoncé que le 
papillon monarque était dangereuse-
ment proche de l’extinction. Ces trois 
espèces sont toutes pollinisatrices. 
Sans elles, les fruits, légumes et 
autres plantes ne seraient pas pollini-
sés. Cela représente donc un enjeu 
particulièrement crucial pour notre 

approvisionnement alimentaire et 
notre survie. Mais qu’arriverait-il si 
tous les pollinisateurs disparaissaient 
? Serions-nous condamnés ? Existe-
t-il des solutions viables ?Selon un 
panel international d’experts, dirigé 
par l’Université de Cambridge, les 
abeilles, papillons, guêpes, coléop-
tères, chauves-souris, mouches et co-
libris qui distribuent le pollen, vital 
pour la reproduction de plus de 75% 
des cultures vivrières et des plantes à 
fleurs — dont le café, le colza et la 
plupart des fruits — diminuent vi-
siblement dans le monde. En 2021, 
ces scientifiques ont utilisé les 
preuves disponibles pour créer le pre-
mier indice de risque planétaire des 
causes et des effets du déclin drama-
tique des pollinisateurs dans six ré-
gions du monde. Leur article est 
publié dans Nature Ecology and Evo-
lution. Le plus grand risque direct 
pour l’homme dans toutes les régions 

est le « déficit de pollinisation des 
cultures » : une baisse de la quantité 
et de la qualité des cultures vivrières 
et des biocarburants. Les experts ont 
classé le risque « d’instabilité » des 
rendements des cultures comme im-
portant ou élevé sur les deux tiers de 
la planète — de l’Afrique à l’Amé-
rique latine — où beaucoup dépen-
dent directement des cultures 
pollinisées par le biais de petites ex-
ploitations agricoles. Néanmoins, 
l’impact se fera ressentir sur la plu-
part des communautés. Selon la Food 
and Drug Administration (FDA), les 
pommes, les melons, les canne-
berges, les citrouilles, les courges, le 
brocoli et les amandes sont parmi les 
aliments les plus sensibles au déclin 
des pollinisateurs. Les abeilles, en 
particulier, sont responsables de la 
pollinisation d’environ 90 cultures 
produites commercialement, rapporte 
l’agence. 
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La veste pour femme incarne une pièce vestimen-
taire à la croisée du style et de l'élégance, offrant 
une polyvalence qui transcende les tendances 
éphémères. 
 C'est un incontournable de la garde-

robe, apportant une touche sophisti-
quée à toute tenue, du décontracté au 
formel. La veste féminine, par son 
design raffiné, évoque une élégance 

intemporelle. Que ce soit la coupe ajustée d'une veste 
de tailleur ou le charme décontracté d'une veste en 
cuir, elle sublime la silhouette et confère une allure 
soignée. Elle transcende les saisons, offrant une so-
lution chic par temps frais ou chaud. L'un des atouts 
majeurs de la veste féminine réside dans sa polyva-
lence. Associée à une robe, un pantalon ou même une 
jupe, elle peut transformer une tenue basique en une 
déclaration de style. Du bureau aux soirées mon-
daines, la veste s'adapte à toutes les occasions, faisant 
d'elle un indispensable de la garde-robe moderne. Le 
choix des matériaux contribue à définir le caractère 
d'une veste. Des tissus luxueux comme la soie ou la 
laine apportent une touche de sophistication, tandis 

que le cuir confère une allure rebelle et audacieuse. 
Les détails tels que les boutons, les poches et les fi-
nitions ajoutent une dimension subtile, faisant de 
chaque veste un chef-d'œuvre unique. Bien que la 
veste soit ancrée dans la tradition, elle évolue au fil 
du temps pour s'adapter aux tendances contempo-
raines. Des designers renommés réinventent 
constamment la veste, introduisant des coupes inno-
vantes, des motifs audacieux et des détails inatten-
dus, renforçant ainsi son statut d'icône de la mode. 
La veste permet à chaque femme d'exprimer sa per-
sonnalité. Que ce soit une veste structurée pour un 
look professionnel ou une veste «!oversized!» pour 
une allure décontractée, elle offre un espace pour l'in-
dividualité et la créativité. Les accessoires choisis 
pour accompagner la veste jouent également un rôle 
crucial dans la création d'un ensemble harmonieux. 
La veste pour femme va bien au-delà d'une simple 
couche de vêtements. C'est une déclaration de style 
intemporelle qui évoque l'élégance et le chic à 
chaque instant. Qu'elle soit portée avec une tenue dé-
contractée ou habillée, la veste reste une pièce maî-
tresse, capable de transcender les époques et de 
capturer l'essence même de la mode féminine.
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La datte  
 Un super-fruit bon 

pour la santé 
La datte fait partie des super-fruits. En effet, 
elle est très riche en glucides, en vitamines, 
en fibres, en sels minéraux et en acides ami-
nés. Les dattes représentent une véritable 
source d'énergie pour votre corps. Ainsi, 
manger des dattes est recommandé pour les 
personnes anémiées et les sportifs. Les  
dattes contiennent une très grande quantité 
de glucides (fructose, dextrose, saccharose, 
maltose). Comptez environ 65 g de glucides 
pour 100 g de dattes d'après l'Anses. Notez 
que les dattes séchées contiennent plus de 
glucides que les dattes fraîches. Elles repré-
sentent une excellente source énergétique, 
idéale pour lutter contre la fatigue en milieu 
de journée. Veillez toutefois à garder un ré-
gime alimentaire équilibré pour profiter de 
leurs bienfaits. Ce super-aliment est le fruit 
parfait pour les sportifs. En effet, après un 
grand effort physique, les glucides contenus 
dans les muscles diminuent fortement. Pour 
maintenir l'intensité de votre effort, ou pour 
récupérer rapidement, consommer une 
grande quantité de glucides est idéal. Grâce 
aux dattes, les sportifs obtiennent de l'éner-
gie rapidement et pour une longue durée. 
 

LE CHARME INÉGALABLE DE LA VESTE FÉMININE  

 Élégance et Chic 

L'Art du Port de Bagues  
Au-delà de l’aspect esthétique  

Le port de bagues transcende la 
simple parure pour devenir une 
forme d'expression personnelle, 
un moyen subtil de raconter son 
histoire à travers des bijoux mé-
ticuleusement choisis. Que ce 
soit pour orner les doigts déli-
cats, marquer des moments 
spéciaux ou simplement ajouter 
une touche d'éclat à une tenue, 
les bagues jouent un rôle essen-
tiel dans le monde de la mode 
et de la symbolique. Les bagues 
sont des accessoires polyva-
lents qui permettent à chacun d'exprimer son style de manière distinc-
tive. Des bagues délicates et discrètes aux pièces audacieuses et 
excentriques, le choix est vaste, offrant une palette infinie pour refléter 
la personnalité et les préférences esthétiques de celui ou celle qui les 
porte. Au-delà de leur éclat esthétique, les bagues peuvent devenir des 
symboles puissants de significations personnelles. Des bagues de fian-
çailles scellant l'amour éternel aux bagues gravées de symboles porte-
bonheur, chaque bijou peut raconter une histoire intime, évoquant des 
souvenirs précieux et des moments clés de la vie. Les bagues sont des 
compagnons adaptés à toutes les occasions. Des anneaux délicats au 
quotidien aux bagues plus imposantes pour des événements spéciaux, 
leur polyvalence les rend incontournables dans la boîte à bijoux de 
chacun. Elles complètent avec élégance une tenue décontractée ou 
ajoutent une touche sophistiquée à une robe de soirée. La mode des 
bagues est en constante évolution, avec des designers créant des pièces 
innovantes qui suivent les tendances contemporaines. Des designs 
modernes et minimalistes aux réinterprétations audacieuses de styles 
classiques, les bagues restent à la pointe de la mode, offrant des op-
tions pour tous les goûts et toutes les générations. Le port de bagues 
nécessite un certain niveau de soins pour préserver leur éclat. Nettoyer 
régulièrement les bagues, éviter le contact avec des produits chi-
miques agressifs et les retirer lors d'activités physiques intenses sont 
autant de gestes simples qui prolongent leur durée de vie et maintien-
nent leur beauté éclatante. Le port de bagues va bien au-delà de l'as-
pect esthétique. C'est une forme d'expression artistique et personnelle 
qui permet à chacun de créer son propre récit à travers des bijoux soi-
gneusement choisis. Que ce soit pour célébrer l'amour, marquer des 
jalons de vie ou simplement ajouter une touche de glamour quoti-
dienne, les bagues demeurent des compagnons intemporels, symbo-
lisant l'élégance et l'individualité. 

Les Merveilles de l'Huile de Ricin   
Un Élixir Naturel  

L'huile de ricin, extraite des 
graines du Ricinus commu-
nis, se révèle être bien plus 
qu'un simple ingrédient 
culinaire. Cette huile végé-
tale aux multiples proprié-
tés bénéfiques est devenue 
une alliée incontournable 
dans le domaine de la santé, 
de la beauté et du bien-être. 
L'huile de ricin est prisée 
pour sa capacité à favoriser la croissance des cheveux et des 
cils. Enrichie en acides gras essentiels, elle nourrit les folli-
cules capillaires, renforce les cheveux et stimule leur repousse. 
Son application régulière sur les cils peut également contri-
buer à des cils plus épais et plus longs. Grâce à ses propriétés 
hydratantes, l'huile de ricin est un trésor pour la peau. Elle pé-
nètre en profondeur, nourrissant la peau et la laissant douce et 
souple. Elle est particulièrement bénéfique pour les zones 
sèches comme les coudes, les genoux et les talons, apportant 
un soulagement instantané. Son action antibactérienne et anti-
inflammatoire en fait un remède naturel pour lutter contre 
l'acné et les imperfections cutanées. En régulant la production 
de sébum, elle aide à maintenir une peau équilibrée, réduisant 
ainsi les risques de boutons et d'éruptions cutanées. L'huile de 
ricin, chauffée et appliquée en massage, agit comme un dé-
contractant musculaire naturel. Elle offre un soulagement 
apaisant pour les douleurs musculaires et articulaires, favori-
sant la détente et la récupération après un effort physique in-
tense. Traditionnellement utilisée comme laxatif doux, 
l'ingestion contrôlée d'huile de ricin peut aider à soulager la 
constipation occasionnelle. Cependant, il est crucial de res-
pecter les doses recommandées et de consulter un profession-
nel de la santé avant de l'utiliser à des fins internes. Les 
propriétés fortifiantes de l'huile de ricin en font un traitement 
efficace pour les ongles fragiles et cassants. En massant régu-
lièrement les ongles et les cuticules, elle contribue à renforcer 
leur structure et à favoriser une croissance saine. L’huile de 
ricin se positionne comme un véritable élixir polyvalent, of-
frant une panoplie de bienfaits pour la santé, la beauté et le 
bien-être. Que ce soit pour sublimer sa chevelure, nourrir sa 
peau ou soulager des maux, cette huile naturelle se distingue 
comme une option sûre et efficace dans le monde des remèdes 
naturels. 



LEMEDIATEUR  
MAGHREBIN

Marcredi 7   février  2024   -   N°:  64   - Prix:10 DA   -     Email: lemediateurmaghrebin454@gmail.com

Quotidien National d’information

PRÉSIDENT DE LA RÉPUBLIQUE  

Les élections sont la meilleure 
voie pour mettre un terme à la 

crise libyenne
Le président de la République, M. Ab-
delmadjid Tebboune, a affirmé dans 
une allocution lors de la Réunion du 
Comité de haut niveau de l’Union 
africaine (UA) sur la Libye, tenue à 
Brazzaville, que les élections étaient 
la meilleure voie à même de mettre 
un terme à la crise libyenne et le seul 
garant d’une solution définitive à la 
problématique de la légitimité en 
Libye. 
 Dans son allocution, lue 

en son nom par le Pre-
mier ministre, M. 
Nadir Larbaoui, le pré-
sident de la République 
a exprimé l’appui total 

de l’Algérie au projet de réconciliation 
nationale libyenne inclusive, assurant 
qu’elle n’épargnera aucun effort dans 
le cadre des missions de ce comité, en 
collaboration avec les organisations 
régionales et internationales concer-
nées, en vue de contribuer à la réussite 
de cette démarche de réconciliation 
nationale escomptée. 
Le président de la République a insisté 
sur l’impératif de mettre fin à toute 
forme de présence militaire étrangère 
en Libye, notamment s’agissant du né-
cessaire retrait de tous les mercenaires 
sans exception.  
Il a affirmé que le recours à la force en 
Libye ne fera qu’exacerber la crise, 
mettra en péril l’avenir du peuple li-
byen qui sera ainsi privé de son droit 
à la stabilité, à la sécurité et à la pros-
périté, et entraînera la détérioration de 

la situation dans cette région, accablée 
plus que toute autre par les effets dé-
létères de l’instabilité et de la division 
politique dans ce pays, devenu malgré 
lui un repaire des milices armées, des 
groupes terroristes et des réseaux cri-
minels de trafic d’armes et de drogues 
et un passage pour la migration clan-
destine. 
Le président de la République a de 
nouveau appelé toutes les parties 
étrangères concernées par la question 
libyenne à adhérer à ce processus 
constructif et à s’engager à respecter 
la souveraineté de la Libye, son inté-
grité territoriale et l’indépendance de 
sa décision, soutenant que le règle-
ment définitif de la crise libyenne ne 
saurait être concrétisé qu’à travers un 
processus qui consacre le principe de 

la souveraineté nationale et dans le-
quel les frères libyens prennent les 
choses en main, mais aussi un proces-
sus qui préserve leur droit authentique 
à la gestion et à l’exploitation des ri-
chesses de leur pays à même de leur 
garantir la stabilité, le développement 
et la prospérité. 
Il a également réitéré son appel à tous 
les frères libyens à œuvrer à la concré-
tisation des aspirations du peuple li-
byen, toutes composantes confondues, 
à la sécurité, à la paix et à la stabilité, 
à lui permettre de choisir ses représen-
tants et de construire son avenir dans 
l’unité et la concorde, loin de toute 
pression, ingérence ou diktat étran-
gers, soulignant que cela ne saurait 
se réaliser qu’à travers l’organisation 
des élections qui étaient prévues ini-

tialement vers fin 2021, lesquelles 
sont la meilleure voie à même de 
mettre un terme à la crise libyenne et 
le seul garant d’une solution défini-
tive à la problématique de la légiti-
mité en Libye, pays frère. 
Le président de la République s’est 
dit profondément convaincu de la ca-
pacité du Comité de haut niveau de 
l’UA sur la Libye de contribuer de 
manière positive à la conception et à 
la mise en œuvre d’une solution pa-
cifique à la crise libyenne, afin que 
le peuple libyen frère puisse préser-
ver l’unité de son territoire, retrouver 
la paix et reprendre son rôle de pre-
mier plan au sein de l’UA dans un 
climat de stabilité et de développe-
ment. 
Les travaux de la 10e session de la 
Réunion du Comité de haut niveau 
de l’UA sur la Libye ont débuté, plu-
tôt dans la journée, avec la participa-
tion de chefs d’Etat et de 
représentants des dirigeants des pays 
membres du Comité, ainsi que de 
responsables au sein d’organisations 
internationales et régionales. 
Le sommet porte sur les derniers dé-
veloppements de la situation en 
Libye, les efforts visant à rapprocher 
les vues et les moyens de parvenir à 
un consensus entre les parties li-
byennes pour la réalisation d’une ré-
conciliation inclusive permettant de 
mettre fin au marasme politique que 
connaît le pays et d’organiser des élec-
tions parlementaires et présidentielles 
dans les plus brefs délais.

IL LES APPELLE À UNE PARTICIPATION EFFECTIVE DANS LA VIE POLITIQUE 
M. Goudjil invite les jeunes à consolider la confiance        

dans les institutions de l’Etat
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Le président du Conseil de la 
nation, M. Salah Goudjil a ap-
pelé les jeunes à consolider la 

confiance en leurs capacités et dans 
les institutions de l’Etat ainsi que 
dans l’efficacité de la pratique démo-
cratique comme outil de réforme et 
de développement. 
«Les jeunes sont appelés à œuvrer 
pour marquer de leur empreinte le 
processus d’édification d’une Algérie 
forte et épanouie conformément à 
l’engagement du président de la Ré-
publique, M. Abdelmadjid Tebboune, 
et ce à travers une participation effec-
tive dans la vie politique loin des 
voix conspiratrice et sceptiques», a 
affirmé M. Goudjil dans une lettre 
lue en son nom par le sénateur 

Ahmed Kharchi dans le cadre de la 
participation de cette institution au 
forum régional sur «La démocratie 
en milieu juvénile, les jeunes d’au-
jourd’hui, les décideurs de demain», 
organisé à la grande salle Ahmed Bey 
de Constantine. 
Le forum s’est tenu en présence des 
ministres de la Jeunesse et des 
Sports, Abderrahmane Hammad, du 
Travail, de l’Emploi et de la Sécurité 
sociale, Fayçal Bentaleb, des Rela-
tions avec le Parlement, Basma 
Azouar, du président du Conseil su-
périeur de la jeunesse (CSJ), Mus-
tapha Hidaoui et du wali de 
Constantine, Abdelkhalek Sayouda, 
entourés de jeunes représentant 15 
wilayas de l’Est du pays. 

M. Goudjil a également appelé les 
jeunes à «préserver l’unité nationale 
et défendre les acquis de la révolu-
tion de novembre», considérant que 
«l’indice le plus palpable de la réus-
site du processus de changement, de 
réforme, de développement et de 
stabilité, est le degrés de participa-
tion des forces des jeunes dans la 
mutation démocratique pour fixer 
les défis et les solutions afin de se 
positionner dans le monde de la po-
litique et ce grâce à la volonté poli-
tique sincère et l’environnement 
institutionnel encourageant et le 
système législatif favorable». 
Cela intervient, selon M. Goudjil «à 
travers l’encouragement des jeunes 
à s’impliquer dans la démocratie 

participative pour l’intérêt national 
et en œuvrant à consacrer la 
confiance dans les mécanismes du 
système démocratique». 
Le Conseil de la nation a participé à 
travers ses membres, Mohamed 
Larbi Slimani et Issam Nechma, à 
animer les ateliers du forum, en 
l’occurence «la démocratie en mi-
lieu juvénile» en débattant des 
thèmes divers dont «l’analyse du 
rôle des acteurs dans la prise de dé-
cision», «le développement des 
compétences de prise de décision 
chez les jeunes» en plus de leur 
participation à une séance débat sur 
«les efforts de l’Etat dans la promo-
tion de la participation politique 
chez les jeunes». 


